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C'EST TOUJOURS can

E. POUTRE
Rue St. Jasyjties: -*

au Magasin ci-devant occupé par la
pharmaciedu Dr, L ue,
voisine de l'Hôtel Bisaillon que
trouve le plus bel assortiment de

HARNAIS
«de travail, d'apparat montés en oret
«ti argent, &c., ke. Belles, Bellettes et
Coliers de travail, Bricoles, Bangles,
itrides, (Guides, Licous, Fouets, Gre
tots, Clocheltes, etc., de tout prix. ef
de Lous geures, ef aussi une Frande
quantité de Bourrages pour Harnais
aables, Botles en vaoulokonc pont

Chevaux, &c.,

N'ALLEZJAMAIS AILUBURR

<1 vous désirez avoir un bon choix de

Valises Lourdes ou Portative
Porte-Manteaux, ke.

Pour être A mê-ne de vendre à hon mar
hé, M. Poutré à Iniss6 le magasin de

Con qui occupait avant l'incendie,

i

 

 

A
u

aller, Rue Se. Jacques, dans la magique
hâtisse de M. Corran, ancienne pharmacie
du Er. LaBoeque, voisin del'hôtel Bissillon,
sde tagà payer lemoins de loyer possible
«tana le but de veudre encore meilleure
maiché qu'auparavant. T1 espère que le
public tiendra compte de ses ei ot wy
sera encouragé comme par Îe .

PF"Lee commandes recevront toujours le
pine grande attention.
St Jean, ler Sept. 1876.
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l'outes sortes d'ita | en
Cabo

Français et on Anglais,

À l'usage des Be Qo ï
reais d'hgenMalo

merciales et lndustrielles.

CHÈQUES, BILLETS,

EN TÊTE DE LETEARR" : -

HORDEREAUX, CIRCULAIRES,

EN-TÊTE DE COMPTE,

CARTES D'AFFAIRES,

CARTES DE VISITES

LETTRES FUNÉRAIRES,

ENVELOPPES,

MRUCLES DENGAGRERN? DIRITISUTIOR

—

BLANCS

GREFFIBRS, san sink

AVOCATS,
NOTATRES,

HUISSIERS,

“Rte, Bie.

ee ea

AFFICHES.
PROGRAM »

FACTUMS, .
ETC, NTC. ‘

+1 emPept » 8

Bréeution , Slégaate ot
fea marsed, oT
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pourtables et toilette,

| jets Lrop longs'à énumérer. 
breux amis et leurs ?

! qu'ils leur ont accordé par le

 

} de Montréal.

Marchands en gros et en

GRANDE LOTERIE
 

Collége Coramercia! des Frèrendes Fciles dr
tion, eat hautement approuvée Se Grauds

Elle est sous le
dpe Honorables J. A. Chapleau et Gédéon Ou:

voillsace dee niembres de trois conitéa.

  

rx.
Le jour et le Lieu du tirage reront annoncés«

in Clément,
ue, Eer., DirecteurGérant sinsi gue le cach

t2e-fagoa ot les porteure des billets contretaita

‘0:

Cette Loterie destinée à venir en side a troie gran

age de l’Hon. Juge Cuuraul , Président sue Connité «

  

  
50 chasubles, de toutes ler couleurs, Phusion

Total... vives vornns carans

=; TLECROONN
Ont le plaisir d'annoncer qu'ils vieauent d'entrer de

nouveau dans leur ancienne place d'affaires, si spacieuse si-
tude au coin des Rues Richelieu et Bt. Jacques, dans le ma

ue block McPhersou. ou ils disposcront toujours un
des plus complets et des mieux choisis de grocerie de

famille, friandises de toutes sortes et autres articles de me-
nage, tels que coutellerie de table, verrevie ot faiencerie

garnitures de salons ct chambres à
icher, lampes, coutellerie plaquée, nattes de table, uslen-

‘db‘étildfne én’bois, it une grande quantité d'autres ob-
.

Ils saisissent cetoccasion pour remercier leurs nom-
ratiques pour le patronage libéral

passé, et rour annoncer qu'ils
neront aucune peine pour donner à leur établisse

ment une réputation qui ne soit pas surpassee de ce côté-ci

T. A. & C. R. COUSINS
détail de Provisions ete,

ST- JEAN, P. Q.

DU SACRECŒUR
 

+ œuvres catholiques: le Carmel, le
et l'Rglisede l'Inmaçulée Concey-
Evègne de Manisén]

Bacré-Cour,
.Maberi,

lin, Alfred
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   imet, de L. A, Jorg, M. 1°.
del, M. D, M_ PRyan. 0. J.ire, C. A. Leblanc, Shérif, E. H. Tru

vy or. C. 8. Rudier, Pierre L'Espérance et de Michel Mfemurt, Kors , o¢ wots In snr.

LA LOTBRIE .
1 Bourse vonvée véoste sacs cesse PROS
I do do sc. 2,000.00
1 do do 1,000.00
I do do 300.00
6 do do . 500.0
ê . do 2560.00
25 da do 250,00

on

 

ta en

20 cihoires, da censé au es sense 400.00
42 calices do de 756.00
8 encensoira de du 44.00
123 ostensoirs de do 412.00
12 pairen de buretien do 72.00
13 gernitures d’sutel do Ron.
290 pee do de £70.00

1000 do do 2,000.00
2000 do do dn 2,000.00
1 bénitier do da 100

 

$272,742 00

Toutes les précautione ont été prises pour que cette loter e n'etfeetne avec ln plus atricte
honnêteté, le comité de Direction ent composé d'un Prêtre, tu Visiteur Provincial des Frè-
res des Ecolen Chrétiennes et de plusieurs citoyens d'une le yauté partaite qui président à
toutes les affaires de la Luterie et le Directeur-Uérant à frurni un cautionnement comsbdé-

Lepublic sers tenu au courent de la marche (le cette innrense entreprise par Ia voirdes

lana le mois de janvier prochain.
Les billets sont en vente au bureau du Directeur-CHérant,
Le onsièrme billet est douné à celui qui en achète vuvend dix.
{Tous billet qui ne porte pas les signatures de F. X. Lanthier, Ber., Président du Comité
Direction r., Bec.-Trés. du barcau de Direetion «+ de F. X, Ce

hes de la Loterie du Sacré-Cœur est une con-
éeront sévèrement punis.

PRIX DU BILLET: 81.00.
Toute communication par le malle devra être adressée franc de port au Directenr-Gérant.

F. X.COOHUE
ne 156, rub Notre-Dame, Moet.

 

ASTHME
! OPPRESSION, TOUX,
POTATO et toutes eaAections

4 i t ‘ing
_TRESares FOUDRE LE.
ASSEUR.

Pants.

ÊT. JOHNS HOTEL
Bee Richeiten,

je. JRAK, 2. €.

étaire de ce vaste établisse-
propri sement

FRS, MONNETTE
argné le tenir sur un aurei

“ doesibporte dans quelle ville.
progres sont somptueusement

ond tout vartes et Hea cérés nt
lairée. La buvette ne laisse rien d désirer,

ton plus que les salons et 1s salle i diner.
Loe bolitube de Ia maison ainsi que les

re trouveront dans ont hôtel tout le
et le comfort désirables.

i à de gare à l'heure
me ti et conduit les voys,

|
|
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| CUSSON & LOGAN
tres de Maisons ct de Vortures

DEOORATEURS BT

SUTÉATSERE DE GRANT,
40% RaeSs, Charles ft. Jens,

fu. Jean, t-Juie, 1077.  

MÉDAILLE D'HONNEUR. |."

TenteCetral du Dr. LEVASSEUR, pharmacien-ebimiate de 1ère

NEVRALGIES
MIGRAINES, CRANPES D'ESTOMAC ot
toutes les mualadien nerveuren mont gué-
ries immédistement lee PILULESANTINEVRALOIQUESdu Docteur CRO-

, classe, 23, rue de la
7 mt Mars 1071,

T. THIVIERGE
Cordennier

MRUE CHAMPLAIN

Voisin de M. Quesnel, eivd-vis IR
Rigailion.

A an rosin Passortimentle plus con.
sélémble et 1 det

ironCACPEyi
882 4 5

MENSIEURS & ENFANTS

Caavseunen de prunelie à l'épreuve de
l’eau puur dames,qu'on ne trouvera ntille
port ailleurs.
L'ouvrage de commande est exécuté avec

basoeup le e0in et À un prix irès-bes.
» Thivierge veudra meilleur mar-

ché que partout fleurs; e'Gat pourquoi il
invite lee achicteurs A viniter son magasin
avant de faire des ative a.— oe public sera
servi à aatiafaction.
M. Jean, § Oct. 1076.

L À AUGER
Syndie Ofeled. |

+ 33, RUR 8T. CHARLES, AT. JRAN,
M. Jean, 19 Octobre 1977,

  

   

  
       

  

  
Discours de l'Honorable M,

Mackensie.

Monsieurle Président,

Messieurs,

 

sde méme

et dea plus plus cuthonain-ten,
En venaus aujourd'hui à Montréal

m'attendais pas Àrencontrer ce soir un si
grand nombres de citoyens de Mantréal réne
Diadans un banquier, el lorsque quelques
Sinis m'out invité à les rencontrer, j'ai cru
qu'il s'agissait seulement d'une réunion în-
time et non pas «l'une grande assemblée po-
litique comme celle au milieu de laquelle je
me trouve en ce moment.

Vous avez fait allusion, Monsieur le Pré-
aident, à l'époque à laquelle nous nine «on
Mes rencontrés pour le première fois dune
l'assemblée législative du Bas-Cannda en
IRGI, et À tous non collés ner qui siégenient
slurs avec none De ce nombre, à part de
vous, M. Ip Préeidint, deux seuleiurat assis
tent Àcette rétinion : mon vieil ami, l'hon.
M. Holton et M. A. Dufremne, ex-député du
comté d'Iberville. (Applaudissement.) Quel-
queues zunt décédés, et d'autres occupent
ex positions des plus importantes en ce
fue comme celle qu'occupe Sire Antoire À

rion, qui & Été notre chef distingué peu-
dant de longues années et qui occupe au-
Jourd’hui Is positionla plus importante dans
le province de Québec, où il ent né (longs
sppls.] fn lisant Ja liste des nume de ceux

  

ce parlement et durant le parlement suivant
nous voyons les nome de plusieurs person.
nes qui se aout rendues c@<bres dans l’hie
toire de notre pays ainsi que les noms de
plusieurs personnes qui ont rendu de grande
services à notre parti. En rendant ‘ler ser-
vices au parti auquel nous appartenons,je
prétenda que ces peraonnes out travaillé
dane l'intérêt du pays en général; inutile
de dire, Messieurs, que je veux parler du

i de la réforme, auquel appartient la
majorité de ce pay» [Feoutez ! fr vitez et

 

apple.)
Ti est vrai, meanieurs, que le parti libé-

ral n'a toujours ditigé lea affaires du
paye, noque ses prencipes commune le
sembre de ses partsaus lui donnassent le
devit dele faire fapplaudisanents ) Cory
dépend uniquement “de ce que plusieurs

bien du pani biléral, agiveant d'npré«
To opinions individuelles qu'on ne cher.
che janiais À entraver, n'ont print waintenn
entre eux celle entente que nes alver-
énires Out doujours nu BIBLE dane
d'imprte quelle ciretatce (applsidisac.
ments. |

d'ai souvent couparé Te parti tory À un
cheat. Jetezun chat en l'air et it tombera
toujours deteut «nr sec pattes. (Mires it

insement«} Or, À un moment donné,
on publique penche dun co

ou d’un autre, soit eu faveur de le protec.
tion, Mit cn faveur du libre échange omde
tout autre principe plus eu pein. ine.

ole parti sors moutiendre cajours les
quertions qui | ettront de le rendre poe
wisire aux élections (applaudiecements]
ous verrez at contraire les hhéranx dite

pet d'opinion aur pluaienrs questions, et il
est logique qu'il en soit ainsi; car til en
était autrement il n'y aurait aneus proggés
dane étude ot In pratique de l'économie
politique [appls.]
Ce qu'il uons Erut considèter avec min

fout en respectant lea opinions ondividuelles
c'est de ne pas poieser les clues A un point
qui permettra d'une adveraniren de parve
sir au pouvoir et de s°Y Inaintenir, car c'est
là le but unique qu'ils ent eù vue dans jour
carrière politique.
Vous savez, messieurs, que depuis quel

  

 

   

     

 

 

  ques années, depuis que le gruvernement
actuel eat au pouvoir, le paye n travorak
une grande crise financière qui n affecté
votre emnmetee ef NCATE prospérité, et que
cette crise e'est fait également sentir ailleurs.
Vous aavez ausai que nom advermaires out
dit que c'était le gouvernement actuel qui,
toit per son influence ou -on manque die
mergie dans certaines circonstances, avait
amené cette crise, Le governement, mee
sieurs, doit toujours adopter toutes lea me
sures qu'il evoit ére utiles & 1a majorite de
la population du pays et rien ncine peine
plue que point partager lv opiuious
de quelques amie qui déairent autant que
w'importe quel munistre l'avancement du
pays; main commeje l'ai déjà dit ces diff.
rences d'opinion sont inévitables parnii len
libéraux. (Ecoutez! Ecoutez !)

Le parti conservateur fui, comme abn
Viodique, s etd forné dans le but de

conserver son seulement les bous preacipes
de Is constitution d'Angleterre et du paye
usis ausei nes défauts.
Une voix :—C’est vrai.
Dans quelques-uns des «disconre qu'il a

fait aux pique-niques conservateurs dernié-
rement, le chefde l'hpporition à dit que son
parti avait mis Je moin à presque toutes lea
meaurea de réforme adoptées depuis vingt
ane. En effet, nous savons à nos dépens
que les conservateurs ont mie la main, ot
Bon pas légérement, À plusieurs mesures de
réforme et qu’ils Jes ont souillées. (Rires
et seid

Oui, Neneierrs, que planienrs mesuren de
réforme pour lexquellea sous avons travaillé
longtemps ont été en partin détruites par in
politique du parti conservateur. Loraqu'’ile
se voyaient obligée de faire des réformes de
crainte de perdre le voir, lea co'serva:
teurs w'allaient pas loin : il« fainmient juate
Ge qui était nécessaire pour sortir d’embar-
ras,

  

  

 

‘ai quelyunfois comparé le parti con«er-
vateur À un corpa d'armée défendant une
citadelle de mawrais entourée de
bastionn et de reduuter. Cen ralontes ont
été nitaquéee ot enlevées auccessivement
par le parti libéral, et lorsque les défeu-
seurs de le citadelle ont vu qu'elle tombe
tait au pouvoir de l'ennemi, le garnison à
rejoint lon aaniégeant eta préteudn rnanite
qrr'elle avait toujours été de sun cé. Len
couretvateurs ne difeadent aneun prinei.
pe-—ile ne ne vont par gnidéa par des prine
cipen et ils I'avonent. {Ecouter! Ecoutes !
«pole

Il faut, ana aucun donte, consilérer
comment on doit agir dans des circonsien-
ces excepliounclles. Di aurient, dana tour
les pays, Événements imprévus qui at
appel Au patrictinue den hommes publics,
qui doivent dans ces eax nonger abriense.
tment sux moyens de faire fice À con évène
ments, nada Io parti conservaleur nlite

À porter aur nen fannières l'inscription
uivante: “ Nour ne :levone noûd

 

       

La réception que vima me faitece euir
que celles qui m'ont tonjenurs ête

faitedana a métropols connierciale du Ca-
nade, est certainement dis plus réuéreuses

Je ne

qui ont niégé avec noun pendant In durée del,

  

  

 

   

 

——

F. G. MARCHAND, Redacteur-en-Chef, |

“doit protiter au pacs
to

qbduit noun van
(Appia )
na

Nos avima glos d'une fois, comme parti
mis

o
fBÉALIQUE Vie juolitie

faire tort dans le temps.
lez, M

4Présidems, a

 

aire et pumivoie,

  
  

quecou   

 

er | Vacapubdee de Quibee
ane lot d'élvetion esure © Hilo) par

 

    

qui: tatuait, entre AULEE choses, que ones
les élections auraient lieu le même jour—
voue vote rappelez que bien que Cette mes.
re Jut adoptée aiana la chambre basse, en de-
pit de le, Hiv du parti conservateur,
elle fut ree par la chambre hante, coyui
tit faire à M. Saudficld Macdonald Ia tenar-
que suivantes “ Hloationtite d'adopter de
bonnes mesures dans fa chambre bas: par.
re gue on lour sonne le coup de nwt dane
ie refuginm peceaturum à l'autre extrémite
des ‘édifices parlementaires.“ (Htirer et
appls. )
Pr MIFISANIQU Pudguis pu ETH, tone

avons adupté cette loi; main av :
dopter nous avons en des élection
les en janvier 1874, 0 pour prouver que
Nous vutllions etuivre un principe que nets

« toujours défendu, nous avons fait
Étoaner tous Jes bret le mêtee Jour, quoi
ue nous cumaisna pr auivre la tactique des
tories en faieant d'aburt len élections dan-
les comtés où nous étions sûrs «de reuporter
Ia victoire, afin d'en faire connaîtrele réaul-
tat par tout le pave et proc! i
du gouvernement. bd sui

nous aurions pu proclamer 30, 60 et
Tsême 100 victours avant qu'un seul député
de l'apparition eût été élu, main nous n'a
vons pas eu recours À Ce moveu. [Appls.
prolongée] Il n'y avaitaucuneloi qui non.
forçat à agir ainsi, InMs nous nota consid
ions moralement obligés de auivre cette lis
que de conduite, parce que tous mettions en
pratique un principe que nous avions none
cé et défendu. (Apple. b te.)

Ainsi toutes les élections ont eu liey Iv
même juur, à l'exception de quelques cong
léaéluiqués. Nuux u'evoes pas pris avai
tage de notre position comme les conserva
teurs | fait à utre égard. A l'élection
de ls? taie le chef le Vopponition dane
la Province d'Ontario, mais Lien «que je tus-
wean Inn.

  
  

    

   

     

 

 

 

   
 

de Topgaosition ete ge due
n'attendre voue es , et
de mes ndvereaires, | ans mon

 

vonaté n'eut Lett que ceux Muis environ
apres celle de PHon déporté de Kingston.
tires 1 1s -avuicnt vwesems, que je «e
rais élu par no majorcle tx vu op
Cent votes of tun tat désagrénide à
anneneer pean be clofd’on pani qui rue
seat à pone doldenir nue paged Ved
aentant itn divieme environ du chifie ga
viens de muentisnner, À cela pour ade.
montrer la ditéteuce qui existe dans ia con.
dite «las chets erxateurs et none lore.
quit ane de principes politiques (Apples
# ponrraie, M. le Président, citer plusieurs

antes cas depuis M on Zo was qui étalilie-
raient ce qui precel.

Lar-que des pique nugnes ron‘ervatenre
ont commencé cet été j'ai parts un défi à
Nir John A. Macdemald. l'engngeant à mine

eule tétorme dont 1] edt pris
itiabivedepute le Jour oi il entra an par.

Lament en 1506 jus”) avjontd'hni, of oe
défi. Mexeipure, 1'u jA- acte été relesé,
bar exemple adn Lamu cand le ne ripen

dre cu parlant de la évulari ation des pid
serves du clergr
Dana ane lecture qu'il n donnée de

ment, Sir Francis Mincha a ind quela
étaient ceux qui avaient perfectionné cette
mesure of Mo Win Mebougnll, tui-méme, à
AE Aes alimentre quite ns avnicel gant
content Us out que clainesure touchant
la <éwularmation de- réeerve é
pa- per poincipe, motis pare
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les enr
granee~ de In situation fes oltigenient de le
faire

bas 100108 ne sont oppoee-
fiir Végmague vit ila ont +

1

ne

 

A cete mesure
que Le pue

Omarétait ol nl tie
util ent compris que l'opuider pue

hi, tain contr eng, le ond pnepeed unt
qui n'était conforme À ln premiere me

Te ue ens certains prints, c'retsdsdire
assez ponr leur premiere de deunurer nu
ter, Cet la <oule réponse apui ait été

donnée # non ded dans tone Loe diseaurs
prononcés dans Untaru ride à
toux ceux quient la ie lie
re ile vont va un seul principe énoncé,
on une meeure importante signalee (applan-
dissement«),  Viiià tout le fonda de agile.
tion qu'on n faite l'été dernier et l'été près
eédent. Quant À moi, je suis heureux de
constater que l'agitation que notre parti a pu
causer & dû contribuer à l'avancement du
pays. Peut &tre que nous avons pour Ia
plupart contracté l'habitude de nous reponer
satialaita après avoir mené A Sonne flo lee
mesnren ca par le parti libéral, soit
qu’il fut au pouvoir où dans l'opposition.

ily a eu eo parlement, lougtempe atant
moi, des hommes remarquables amix MM
Hulton et Young étaient cnparlement long
tempa nvant moi. (Applaudisseinents.) Ils
connaissaient l’histoire du paya longtemps
avant que je l'euser étudiée. 11 fant se rap.

ler que nous avons eu deus provinces on
nada et que nous avons eu une longue

lutte & woutenir contre les abus qui exis.
Isicnt pour len faire disparaître, On sait
que pluaieurs personnes qui n‘intérensaient
sux affaires du paya se rout sentier dégou-
tien.

(L'orateur fait alors allunion à l'oligar-
chie qui, dans nne ince, sous le nom

. rlgiuit les destinées de

  

   
  

 

   

  

 

   de family compact,
In moitie du pays, et aux hommes qui fu.
tent envoyés d'Angleterre pour gouverner
l'autre moitié du pays, dont ils ne cunipre.
naient pas lea besoins et qui exerçaient le.
pouvoir d'une snanière À êâter toute confian-|
ce dan» len droite inhérents A In conetitntion
anginise.)

nous deuntede d'omblier con home
tuée.

Une voix.—Jamais
Ceux pui ne pont pas an fait de l'histoire

du pays ignorent les conséyuenece tutalen
ser abus dont je viens de parler. Le parti;
libéral à toujonrn voulu qe le paya se gou-|
veinat Iui-mêtie ; que le Canads qui occupe
nae position des plas importantes permi les
colonien fit gouverné comme il convient à
une nation ihre el indépendante «l'être gou-
vornée.
Le Cauxda frfme ane colonie importants

  

   parce qu'il à progrensé bien plus je touire
I~ paires pli de L'empire britannique,

M. Te Prénident, comme l'a dit M, Blake

mire nn nouvean changement Pespire   * de ce qui est jante pu injunte, ni de ae qui ln‘auen que l'effit de nou faire revenir

Wublie x St Bean d'Aborille, Canada.
eeSarE

L BOURGUIGNON, PROPRIÉTAIRE.

   

   

mais seulement dejà l'ancien «

Ce Uile seul haut des conseruu-

ne qui a pa nous
vus vous rappe-

jue M.
WB ail dope

tite que cBlle que M, Duri Adopter

|

diy ing aban h !
D » sé faire: ur. iPar le parlement Clérai er IN74-~queanre liana ul Lau MoyrT

- poi

   

 

“I Svuns en ~onvent Poerasion

 

    

 

20NOVEMBRE1877 ~

Première ingertion

par

ligne.10 centiJhaque insertion gi 7
par légers À .

Toute angonçe envoyé» saus mentionnerle nombre d'insertion souris ‘Rea pntaiee-jusqu'à avisidu conieeim.
Une resige libérale est accordée pour desannonces i long terme.
M0 Les lettres d'affaires doivent

adressées
journal, ot

G. Manc

Vaseanoi

 

j prendra pat à l'adissmietrati

J      andes ar . Lives dont M. Blake nous aBit rever Pi entaalin, . -devant ons devironsant*phère qui nous n été créSe il y adix ana«+ técler de d'illuëtees autans. que pr-siblecame none le fironeanssi. l'aur amein-dre ce bat it ne fiat pas .

 fits © Qua "union
$host anesfram quesj +
ce” lacléannion est In cause
Leppl- 1
\{Qaut sacritier souvent nes

bivna vil'on veut le bien général. Caje l'ai déjà «lit je ne monge pas à dire

à

quifinece mort de taire uen opinions, ni de nepoint parler de 1res quil pourra ervire
atiles au Pave et an parti Uboral, mais à!
Peal se Lire ne Ja quelque lyme en vue
dont jo ne cue pret être PA en État de tairecemprendre l'itaportence à mes ami,

V'autres amis du Parti peuvent anni
Avoir des ions que ‘ne partage

Lactnellemerl, tunis <ayez pereuades
qu j'ui les inthrëta du paye en sue avanttout. { Ecoutez! Econtez fil! urrisera no
LEIP tL ets ponrtOn< exposer nes projets
sons tie Jour favorable ot les snctire i ex
ention sous ln direction des chefs en qui
vous Birez pleine coutiauce, (applaudiere-
tuents.)

Vous avez cléétver que l'été dernier nous
d'adresser in

parole devant des nusemblées publiques
dans diverses parties du pays. Je n'ai
eu l'honneur Prlreccer In pare sux ler
teura de Ia province de Québec, main jes.
fire que quelques<uns de mes amie de Qué-
eC Lin Viter n1 <Gus peu à lenr aîresser la
parcieen publie,
Une vosx—luviton-cle dès maintenant.

(Toute l'assistance <e lese ct de longe ap
plauclissencents ve tout entendre et cn lit:
Coit votre invitation |
Cleat vaux doute un plaisir pour moi d'a-

lresser Ia parole À une assemblée auoi itn-

 

ree” ( apple.)
ion fait fa for
de la stétaite

  

propres opi-

 

  

  

  

    

  

mais ils an des vublie
vette métropeie AuAuelles je scmsirais taire
entendre ann voix et qu'elle ue pent  attein-
dre, ci we spre bouncy Pastres qui

ines dans le pays. Le pays ent
vaste et ibest duterle d'y parler parteut
veste he de savons tone hotte qui avons
prie quelque quart 0 l'aclucini-tration des ai
ives publiques, Toutefois c'est le

  

   

    
  

  

  

     

 

-
eat’nmr Je pas- autant

luvher toutes des classes et
de- principes

jremeus gautsernent ef c'est pour
x de haranguer de
dans les provinces

na de Ja pr--ance,

 

à remænçuer js nodant la Fai-
août qui siectde "ecouter par du discours
des tuercbrea de Foppeition et die mine
Ure tte 1m Ryne fos i rome de fautes
hotiflandes aux prochaines élertions : sunis
de ous dire aux ennemis dde l'adminissation
dont je fais partie pue mi les Yate achat.
nes deur placent il n’est rien 4
tant applepray Co n'est pas
la guerre ula wode de que amis irlarlais
(riven) ais que dans ue contin
dijaniins cles honcues des partis acdver-
Rares cer, nocnlrent face Atace, ce conti
d'uqrosots résaliers containement es géne
TaÏ eu lasune de ceux qui représentent le
sentiment populaire et les idées qui doivent
menor le ques dia prospérite. Ft cemes,
Jone piv loiter gue te part tibéral re soit
ce représentant du quaple ¢applandeses.
ments

Je me sti couvent >urpris à nrélonner
de veur le < ellorts que lon à fait en Angle-
terre et en Canada paony eurdlee bee ouvriers
sorte Ia ban des torive 4 Pante den me
cietés d'ouxiiers conseratens, Pourquoi ?
Parce que l'ouvrier qui e-0 conservateur se

ici l'ouvtier cop etrate
pent nullement app

frreucen de qaincipus des deux partis et qui
oublie lent histoire respective relativement
À 1a classe dont id est pin hee apple Qui

Balanné Aux ons riers le peuvesr de Ksrmer
ces societé? Qui career ei ce n'vat le par
libéral? cnppler doublés] Jene rappetle
M, le Présidentquoiqueje ne tuase qu'un
entant dans le tempa-<que le droit de voter
dans mon pays natal n'eppartenait qu'à
denx on trois mille personnes dans une poe
pulsation de trois nullions d'âmes. Je me
rappelle que la ville de Glasgow avec eva
200,600 habitants donnait nue sen droite de
suffrage pour l'élection de repecrentants au

rlement à in conseil cnpusé de 20 où 20
pommes, Nous nous rappelons partaite:
ment bien du tempr où les conservateurs
conduisnient =i bien le» choses qu'il était
fmpoesible pour ua ouvrier d'obtenir une
seule voix dan: le gouvernement lu paye
en faieaut élire une partie de ce ui

ent guuverner le pass, Nous nous rap
na du tempe vu les conservateurs fai

saient den low pone empicher les ouvriers
de turmer des associations de n'importe quel
genre.

Cepeudant, M. le président, maintenant
que le parti Hibérai n accompli l'œuvre d'és
mancipation des classes ouvrières, eta done
né In franchiseéiectoraie à presque tous les
habitants de la puissance nous trouvons les
tonsersBieurs travaillant ssaidument À oe

gner les bonnes graces des ouvriers. lle
nt : “Messieurs, nou avons lonjonrs
été les unis des ouvriers et (lénireux d'avoir
Jour appui et c'est pourquoi les société
d'onsriers conservateurs cut Été formées.”
Quelques riches inlividns qui jouent les
derniers pôles sans res soeiétés donnent
des tabaticres Jor aux chefs conrerva-
teurs.
de vous dirai dome qUe si les onvricrs de

potre niècleel de notre paye se laissent
feurrer par cea protestations d'amitié de
bonne volonté des conservateurs ile nuit
pan torte intelligence qu'un doit auppoeer

1vrier, (apy “Aons On noue
i 0 PANEe  lotiten cen

Classes riquelles les van<ers atcurs ont re
Tunel'exercice de lenca droite alors que lear
pays était sone lene domination. Nien effel

I parti tury est l'ami desonvriers comment
pe faitil que convsei ne Joniesent de lene
Hroita que deprris que Je parti libéral à nc-
finn de la prissance ?

de pourrais parler Imignement des mor ens
Pate demquels vu a empische le peuple de

Voir à ees iniéréte ct dea rélormes que le

 

 

    

  
  

   
 

   

   

    

 

 

   

 

  

  

 

   

 

ne King an instant ee nou

Le Fraxcp C

‘ nu <yelème colonial, minis ai alors jeC'anmla juge que cela est de son intérét il
de l'enpire |

religieuses.‘hat nous telovons, clilne figurera Pas au| vieuxstvrnier rang a persuadé, dans où

!

parties de la Ppopsilation était opprivy

trailer dans uneŸ joug

manie que celle qui ee téguie ICE ve soir, jé

; ètre
à 1, BotAGUIGNON,propriétaire du

elles concernant la rédaction «
sp, rédacteur.

SSADIEX paraît lee Mann et
de chanue semaine.    

   spires qui disent que a’ils étaient cn |.
voir Île feraient

se
représenter toutes le- se.t00

o. Île oublient done que mme1e
ime dos tories en Angleterre 11.

onuse den opinions rel ieuxs ‘site qeféesait, igieuses qu'elle |
etque VIrtende géai-qié von to! inju-tior parceque laye $e

Ste enfant. étaient catholigne:, Sais on 1
9 ganleut Liss de pritendre nine vd anomservatenre qu'est di fe rappel des be, Jel'époque, qui étaient une diegrâce natwncleQe rappel est on bienfaie: c'est l'œuvre fo.
libéraux,sien dibfraux nrglais Cappis1 CuSont cUx Aussi Qui ond fait passer Jie De
‘qui placent toutes les -ecte-, toutes Irmenninations religienres sur gy pied d'émelé et ant sbtegu ces droits pour lexguet- clavait Clé versé tant de aang of aL Rvatentdouné lieu & tant d'onpreasion iappls] WMle président, «aannous Genserons do respecter quelque classe de notre qaymiatisquandvous lui relnserons le droit dass orsca opinions, Je droit de prandre pan us
gouvernement da ps eran Wwéme 1.
aurons censé d'étre Jib rans dane Ju vé
Id aeception du mot (apples (leat imp.
wilde pour un Hibérel de contrituer à In
ration d’une loi inja-te cu à la perpétuatind'un état de choses préjudiciable à ue par-tie de Je popuiation Cappls.} Avant cle [a:--ser ce mye je désire parler pour un mome1td'une autrepartie de nos descirs. Ji s'agitd’une affaire de famille. Nos amis de "la

r doués de l'ubiquité sont sans domte
iet et Je ne désire rien dire dans cette nai

    

 

  

  

 

   

   

 

qui ne puisse être répété sur les toi le
‘adresse présentement parti Mune nu
tour de mai: Je vous des nds

      rerla nécessité absolue
active et vigourense aux
tions (sppla rea.)
M. le président, je connais plne on main.

CEUX QUI composent cute réunion mais j
aais qu'avec le concu s de Jeur intluencr à t
de leur activité où pet réorganiser le pair
liléral dave le provinre de Quelsc lenge
apple.) Je suis sir qu'on etnaaa |
e d'autrefois dans la provieer de to,

‘
procha

 

tape

 

  

 

et nous n'surons plus ot thatuiala
plaudissements.
Ou dit, M. le prénidert, que

 

politique ue devrait vaister wy
objet en vue. ri lea partis <e dfjapuatent le
poureiz ef il lanl un parti peur lorie le
ouvernenent come ii lant wn parti paar
Conduire l'opposition, Mon heu nes ML
Holton À suot tete envois vu aquee 'v=t yi
conduire up| i Gy cum qure qu

 

    

    

  

"sient fait avec qlu- cea ade poy
tillewse gue none rire. |
CL'han minietre ait ecu er vetir ta

l'une Lonine aremnieation en exrant
ie tit que les seiriaticion or tes legetuees
ten de France ont presque renga) n ital
UO gouvernegent réactioonaite su det:s
tnebl de la répueblagne dont le partisans
nont cependant nombreux.)

Les pr es politiques gre no tg avoue
à dievuter dans ce paye sont trés rombreux
et le paye lui-même ne noua avons & pou-
verner cet immense, En culte v'estune
tache bien dificile à accamplir dans ce mo-
nient.ci, por suite de ls mauvaise adiniti0-
tration qui nous à précésles ; tas nou «
pérons surmonter ces difticuités, et done:
ettet À den lois et À une politique dont tra.
les partie bénéticiereur égaleneur (appl-
Atin de bien accomplir ce que none désirer -
tons, il eet al-olament nêces- aire aque by
membres du parlement, dana les deux etats
bree, agissent avec enseulde, hatnuomis-et
concede, ef que le parti hléral, cu delyr
du parlement, à privcipulement ces jenn. «
gens qui seront bientôt appelés à rem
la génération qui den va el quisers «
avaut for grempa, deploicut toute l'activité
et l'énergie dout il- mont capaîles dane tgs
Ira districts du Canada. (apple.
Je dirai de plus et en conclusion, que À

rant le teunpa que j'ai passé en parlement
<a été ma boune fortune d'entretemir les re-
lationa lee plus iotitues avec tous les men-
bree de won parti dana ls province de Qur-
bee, et autrefois, lorsque nous avons sigh 4
Quétec pendant de Inagues année, lorsque
nous u'otions & peine ua hararder à mot-
tre le pied en dehor= de l'euceinte du par
lement de crainte qu'en nuire sbaenes on
rit un vets de non confiance, dane ce temp

ik none combmtiions côte à côte (applandie-
sements.)
Nous ehmes la majorité unique d'uur

voix, cependant chaque honime se tint à
sot, poste et sein et ai plus lard nous
n'avons pas gagné tout ee que nous Bons

voulu. vue Svons Refompli plusieurs bon-
nec réformes durant ce tempa, (longs applan-
diasements.)
Mle ent, vous avez été bien bon

pour mot dasa lea remarques que vous m's-
ves adrenabes, ef la réunion qui m'entoure à
acqueilli ces remangues avee un enthonains-
me qui m'a premjue étonné. Néanmoins.
M. Iv préaideiit, Je concuia men projres fais
blenses, et ni j'ai failli à mon devoir, je ne
doute pas que vous voudrez bien m'excu-
wer: je auis fermement résolu d'user etour
mon pouvoir et de faire lout ce sera
de mon ressort pour acconiplir ee qui est
nécessaire aux besoins du pars. (applandis-
sements.)

J'ai seulement à vous dire que rien n'en-
courage plus ua homme publie que de nn
voir qu'il à en va faveur l'opinion publi-
rede ne dirai pas de tout ie pays, mnie

le tout le parti qui l’a placé dana la poe)
tion qu'il occupe. Et pendant que j'uecupe
cette position, Le dois lemander votre supe

sutant que possilile,et je m'elforcerai
e ne pan en abuser, Persinuc ne cuivre

aveu plus de dévouement que moi un natre
chef du parti libéral ai l'on croit devoircon.
fier & quelque autre l'œuvre puur laquelle
J'ai travaitlé de toutes mes foroen depmin
Quatre ans. [apple.)

de voua remercie très sincèrement pour
la bonté que vous m'avez témoignée ce soir
et en tuainte occasion précédente. Poréna-
vant je rentiraf encore plus virement l'obli-
gation de travaitler dane lea fnlérète tu
pars en général, et spécialement de Mont
réal parce qu'elleeat une ville importante

r tout le Canada dont elle est la métru-
ole commercinle

Meraieurs je vous remercie, {Long et
chaleureux appls.]

  

    

 

   

  

 

ASSURANCE,
la Cie d'Aseurance Boossaise Commer-

oinle Srottiah Commercial Insurance Com.
ay] informe 'ueuvement Nos prati-

Deique M. WmCoote a dtd nommé on

 

 parti libéral à opérées neulet sans aicas
fe tunis le tempr none Mit MF,

el

 

 pa son disconre À Treswater, quand il se

ai xploit de quebques-nru de non adver; agent pour M Jean et lon environs,

EEE
 



 

 

   

 

BeFrance-Gausôl +.
ST JEAN, 20 NOVEMBRE 18%.

p

p

P
F

Les véritables impies-

Nes adversaires catirimient tort

les vertus évasgélujuess peurs r

naux rerlament le monopnle ite

l

a

ve

rite politico religieuse, J-urs osatenm

wd nt, en toute occasion, «ls

certificats gratitits d'orthadorr : ls

« repandent ef tations vehe

me es =: inhiznées contre la perver

sion du parti réformiste.

Pons être pris sur parole. "lew

faudrait un pri user par leur

actes laa Ears protesta

tions et éviter, dans l'exhitntion de

  

Approves Yous M Laure, lacs

postesou faveur d'une politique “

 

dons - pour 10 1

—(111 Monsieur.

Esl en ua sons vendnez lire M |

baseries, larsequie vous savez que <a

litaque #1 runegan vos ins

4 qu'il est l'ame de M Mrkonne?

—ui IDONPRNT NOUS {elirons

--Approuvez vous les votes de M

|

contenant les Lérisians de la Cour
Wt publics. Ces volume-
la 1scisson dans la cause

; de election contests du comté de

On compreijn ilon fatlaut moins

|

Ghartevaix.

pour dee antergencer ie Srerctoms kK

ut

Laurier ?

COIs.

Anum, if dott Ie reroncaitre lui mé

me, « 1A pas Au les houtiears de Ia

Jour

Un sçarctacle vorasse, c'était de voir

Vallee ol Tarte, suit comtribuaient an

paysage de l'arriere plan. mais fai-

teur savoir faire, les mélaus quels sient tn effet disparale

nous reprochent à tout propos.

Le pins fréquent de ces reproches
Vallée, sous chef de claque, com

mandait d'un gests a des legions qin

dans [ms colonties de 13 paessr déve [demencaient muette et commefcloude

Lieuse et dans la bouche des hableure

gti soi disant cathœ
pula iors du pa ; h

faue. rest le prétendu mépris qu'ils

noeis a'tribae nt pour tes choses sun

tes
Or, desoxempdes récents el maiheu-

étre

—vwcusablre, font preuve que Les licences

 

réusé vent trop nombreux pour

de langage. ct 14 <1N aleuse profs

nation de tout de qui merde ened

non, menace 1t de devenir des prehés

d'hab tude duns le camp conserva

teur
À force de miler la relizion et wut

co gui ny rattache aux chicanes & la

politique, eos fant apôtres ont fin pair

en perdre enticerment Ie respect, dls

ein sont pandas, de chute en chute. 4

profaner cinujnement, on les associant

devant le pute à leur. plaisanteries

tmuffonnes. «les mans sacrés je sn

vathobuque snccte ne pranoner queen],

«0 découvrant

La presse ronservalrice a 1eprodint.

ves jours dermers, une parodie politi

que de Ffreon fhominicale, inventée.

para til, dane les bureaux du Courrier

te St Hyacinthe; fa Naladatean Angeh

que à 6 are dlerment Lravestie, pour

tes fins électorales, par ue feustlr

quetorouse dont les éetivains Sarre

cent imprntenment, dans l'orcasion.

Le droit = 2ctussf de parler au nom de

ta rehgion el de fauve anérne la lai

l'autorité sprsropale : Véenergumens

Btitianeht fait de coe profanations ae

hatutudr  gonrnalere.  Parlant au

nots 0 sais br responsabilité du part

couseevaleur, 1 méle indécemiment

Ja religion et son divin fondateui

aux farces 1gnotdes quid detate

ar les hustags ; 4 y TaPHOTE des

anecdotes bosffonne- où les mm

mistres du calte -out livrés. dans an

role tidscule of pea digne, a i rise

publique ; d'apres cou on rapport:

sle ses prouesses à Arthabaska, il a

même eu |anpudeur, dans sine de ses

diatrides absrénes, d'associer le nom

sénéré du Souverais Pontife à un

propos d'ivrogue. ;

Voilà connnent nos adversaires en

tendent la vraie dévotion et le respect

Jen choses saintes, dont 11s reclanient

1e spanopole.
Leurs dernièrrs incartades, dont

nous veaans de citer quelques “péri

vuetts, sont autant de scandales pu

Wie qui font nu frappant contraste

aver La conduitde reux dont ils dé

noncent, par de gue mensonges,

limpièté et la perversion morale.

Bl'etait temps. cu vérité, que la gent

pharcsaique «fit voir sous son vr

pur.
oo -

Grande Fête Populaire.

ILLUMINATION ET FFUX DE
SOLE.
—

Pour avoir été mue assernblée, ÇA

été nne assemblée. ‘Fous le monde

st daccord sur ce point, mème les

bleuets. pros «4 petit

ly acaitis don ri personnes

is, prices à leur sarmeal, peisvent

qurer queetaune assembice. Mais

«quant is ies faire toulvs jurer que ce

tait nne belle assemblée, ce ne serait

(as possible, Nar les 2000, il y en

aurait buen uu haitdme gui refuse

sait de jurec
Pourtant, efle etait en delle, »

AIM. Touraugeau, Augers, Chaple

Jdeveaient en couvenir.

Rarement on a vin une Assemblée

plus unanime Lue Cent bean l'en

rente et l'umon*

On s'attendait à un conp de tor

chou ; on » est donné la main

M. Tourangeau à débité son peut

honiment aux Électears, conune wu

harmacien ambulant qui débite cu

ausne Samaritain. Malheureusement,

pois lui, c'etait vo vieux cliché:

vtles éfevteure le savasent par cour

ANY Cyne ça guérit de tous

maux passés, présents où fulurs,

messiours les éléciours, qu'ma polis

que, dit M. Tourangeau—Ah! eque

4 guérit à demeure —Vons crever

de faim. su bien vous ue crevez pis

de daigi, mais ça peut vous arriver,

amessieurs, prenez de mon onguent du

paurie homme —Ah! c'que c'est un

anguent quiguérit de tous maux à
Messieurs Ice ouvriers :demeure,

-nffit d'un petit Frotiement pour

maux d'au grand frotement ; le ma

tin at Le soir, trois fois par jour.

—dui, M. Tourangeau, vous avez

raison, répomdaiaat

l
e
s

électeurs cn

chœur. Hourra pour D. Laurier!

Tl y a rarement eu dans une lnuse

électorale dans le pays, d'asemblée

publigue plus en veine de bonne tin

smeur et

d

e

gaieté.
Je puissant effort d'éloguersA

ce de l'hon. M. Laurier, les électeurs

unt eu à entendre le grand tribun des

conservalenrs, M. Cuapleau. 8i quel

qu'un à fait nn médiocre effet dans

te journée d'hier,

ç
a

été le merétaire

fa distin
blèe st trouvée à avoue Thibault au

desert Elena pas goité fort ce

(a ete men laarne

avec plus de vigueur q
d'Huhanlt! Puis la Masse entonna

Te rhant de la Ve secdinese. Après un

couplet de la Nurseallaise, le refrain

rreomimenca comme de plus belle.

Vous fes inland ass gui vonfaient aussi
vrale se

ba plac

el
a

ed 'Thubault, » ils voulaient êtrejustes.

faveur de M. Tour cage

aurai Mon bras retotuheut pean

ment, sur le bras de ja galerie, et le

auvre sure, Var abari, fes yeux plus

jarnes ue Jamas, + remettait, en

dveespoir de cause, la main dans la

parce de son pantalon.

Pendant ce temps là Tarte michait

une palette te ganime qu'il avait ache

ter sit Le marche JacquesAlerter d'un

cjectest de M. Garnezur. fia md

chee tenir l'aprée nudi, sans arréler.

mu Thihault, le singe Thabanli a ja

mais en une réception dérisoire, ça

ete hier. Cret Inrequ'il parut, que la

gaietr de à «sembler vejata.

vont entendu un orateur de

an de M. Mercier, l'assem-

 

entre de desemt et Sen ent Mud

Jamas, de memoire d'électeur, On

ture politique comme Thibault
v dérision

Lanséetseude nue ques eu de lemps

  

 

d'ouvrer da honche et darteuler on

ot), ute tele salve de protestations

a convert à veux Pais 1a toule s'est

mise à chanter, sur Fespare d'une

terre dune an

d'Fhsteault © Da

 

  

 

uated Linsey 

metent favorable, sl eleva la vois

anes fort opus ob le put.
dar.us messieurs, plas belle nva

tion tt 3 ….

Be nouve:

  

notutre part o la gaîté gé

rent a elanter  Thebaull Jet bo

thes ne

~Thibanlt jerntant ta moutarde Las

monter tenez |--Daus la vallée de

dos sphat, ils seront tons à gauche

La fonle plus fort que jamais: Pas

d'Thihault* Pas dThibault te) 5

Thibault à bout d'arguments «Pre

cator cedebet ct érasectur, dentibus.….

Lafoute Laalot........il parle latin

et lâche le français.

frs d'Vhshauit * Pas d'Thubanlt“

Langevin cet à Tran
Posudaine

Vhatanielt va s'hayes
Rondé.

I étais évident que Thebault devait

rengainer son sperchet que personne

ne vonlait l'entendre.
Tout à coup, on vit quekques flam

heaux sur on point. En un cl
d'œil, il y cu eul une cinquantaine

d'improvises, avec den uuneros du

Courrier du Canada, Au Canadien et

queues torchons enroulés autour

le hâlous [ly en cut meme qui sa

erifiersnt wyrsmauchoirs a illumi

nation.
Et, c'est à la Tuer de ro Naimnhaux,

que l'on continua À chanter le re-

rain: Pas d'Thibautt* Pax A'Phi

bault* spectacle corasse, fantastique

«il y ea 3 pumaeu”

1.3 comedae je peut sirens ana

sel

 

 ner alle

Pas dTtuteruatt * pusqque cher M. Îhres

11 pestune vongtaine de personnes

aux le terrain de Fassembles. EL pa-
  euitrant que c'est tour

i

Aish «eal ferme one assemblee

re 1" il avai en
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somblee du 13 sont cn liveur de

Joe] [Mon M 1 suvier.

petites douleurs et pour tes grands
L'Hon. M. Machonsyz prononcera

babtement nu discour« aû concert

nnné À l'occasion de la fête St. Ane

deb $30 de November.

Les réformistes de quéhec Ouest

se réunissentre soir pour prendre

les premiers arrangements que 183 gia cg nie.
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reste, j étais nbligé de tenir les pom

Les de Y Aquedne an mouvementprre

 

; Super nie ss

One® mopsar O0 les APPHPOIT

|

rantionnast

La Cour siégera ie troisième lundi

du mens de janvier.
- ASOe

CORRESPONDANCE.

L'Aqrent« Eu te Covert pi VILE

Monsienr le Redacteur,
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ne paisèlre tenu envois ta Corpora

Maire et À MM.les
de St. Jean.

de | Aquedue de St.
de tenir rontinnelle-

feu dans sa chandicre,
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west que lorsque l'alarme cs! donne
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à fais insuffisant et
re cloche fêlée v'ar

que jamais aux oreilles de

l'ingénieur de l'Aquedu
yuis longtem
ses prévriu le Loose)

e tenir unepres
na chaudière, vb

que je dois él
Cest un fais

d'alarme est lent

sieurs repri

A la suite de ces démarches, le

Conseil de Ville a discutéle

se pourvoir d'un
electric, mais ce pi
suite, grâce au psi
on faisait valoir l'appa
aursi, a cause du mauvais vou
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vrétendre que si je res

n dan signal d'alarme

pour mou ingébiryr je devais m'en

PpourcOuT u Mes propres frac
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tement en ut temps de l'e
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tant de tuyaux latérana
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faits et entretenus par et aut
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Ment vous son contrôle.
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elle jugera à
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par consequent, les daugers «que ie
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L'événement à prouvé que mes prè
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Aufeu du t2, chez M. Rousseau.
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tass arcouru, mais comme je D'ai pas

‘habitude de la course, 11 »est perdu

dans ce délac vi temps précieux pet il

à fallu, encore après mou arrivée, un
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élever La vapeur à ane hanteur suffi.

sante. Pendant ce temps, les pom-

piers aver leur promptide ordinaire,

s'étaient rendus sur les lieux du si

Bistre mème avant que l'alarme ait
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prohahiement. M. Roustéau ne dé

sa tannerie.

des écrits et des lélégrammes csagé

rés, mit force de donner ces expli

cohions et j'espere, $a pour l'avan

tage da la ville, ces «

se regleront À l'avenir en faimiile.

Votre, &c, &.
Louis Mutidtn, Fits

Nous expayonsce qui suit d'un

magmfique article du Courrierde ri

dinois :

l'agriculture à fait le même progrès
que les autres arts.

Depuis la renaissaner des lettres,

le géuie de l'homine à mesuré la ler
re, calculé le mouvement des aatres,

fo lair. Ha pores les ténebres qui
ui cachait le système physique et

moral du monde. La nature interro-

gée lui a Jéconvert une infinité de

sovrets dont Ionles lus sciences se

sont enrchics Hoy empire s'est éten-

du sur mille objets nécessaires au
boule des peuples.
Dans cétle fermentation des es

prits, !a physique expérimentale, qui
v'avait que très Imparfaitementéclai.
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Ou t'ignore b us les différentes
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la quantité, la qualité de semences

qu'il couvign. de leur confer ; les

temps propices pourles lapeurer, les
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on à sur toutes ces matières ce nôces-
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qui vient d'ailleurs que ce la terre

est artificielle et précaire, oil dans

la physiques soit dans Jo oral.
“juddustrie el le commerce qui ne
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voir des nations étrangères, qmi peu: F
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où les ôter par Pavie, soit en établis-
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tation de ces matièr 9 en œuvre.”
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parfaitement effectif de Lugnedue

Jeter les dispositions qui font encore

fau la clause plus haut citée, La dure
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coon anit pas ete perdi et tees

ploreraut pas aujourd'hui la perte de

Encore une fois, j° regrette que la
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with des
L'Ange Coulucteur.

L'intérét des gouvernements est le

cultivatenrs| Combat Spiritoel.

Recueil de rridres par

Pansssien Romain t 
tes les espèves de productions par la Breviaire Romain.

circulation Ia plus libre et la plus + Tr
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Connolatioo À ceux qui

Neuvaine en l'honneurUne liberté indéfinie dans le com:

merce des denrées, rend en MEME) pierre 4 Paul.

temps un peuple agricoleæt commer
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cette liberté étend les vnesdu cults
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partement de ‘Instruction
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continus. ‘Tous les

ensemble anx campagues et aux val

les
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’renez au Systeme oppose. Nu les

terres, nu les los he.pourrout Jertire de lecture

prospérer; elles Etats marcheronti =, + “
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Säiursti, Le div-septiorne proc de Novembre Mannel de a nent:

ty} hit cent soisn coset tréographieor illustrée,

FN VACANCFS $ rammaire de l'Académie et

Nes te { Exercices en rappot

À Fxercices en ra;

Joseph Causineau, cordonmer, de 14 { Grammaire des Frèren et

paroisss de ste Thérèse de Blam Exrrcicen en

LIBRAIRIE

i expedient tu No 2

wen porsedent) Log py MARCHE|
ST. JEAN, P. Q.
—

Contiques de Marseille.

Formulesres de prières.

Chffice à la Ste. Vierge.

fermoire es coin "

velout soie, fermoire

Petit parviasien de l'enfance.

Parcinsien contenant ig

Un gouvenit-ment sage ne sourait

|

pleiu-chast. :

donc, ans of cour les wines, refu vise on St Bacrement.

sor ses premieres attentions à l'agri plydéAuchrétien

culture. 12 moyenle plus prompt lines de David,les 4 Erangild,De

et le plus actif In la seconder, © est
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'Apresiyne de Be. Jean « l'Imitation

êe favoriser la multiplication de tou-* qa Christ.

Trésor des âmes pieses.

ant-—nous en avons un grand exem: Légendes de St. Joseph.

ple dans le peuple des Etats-l nis—: Livres et Fournitures a'F-

cole,

Syllahaires des Frères.

Me

Nouvelle méthoie de lectnre,

{ Abrégé de Gramma

te Cue de Flavirny-| Assurance des Cultivateurs et

des Bâtisnes Isolées du Canada

J.T. & C. B. ROY,
ont évé nommé ageuté généraux jenir

les comtés de 1a rive Rud du StLan.

Se. dgp=. 20 Nov e 1877,
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s|UNION COMMERCIALE
_* "DR LONDRES.
 

Commercial Union Assurance Compar1
of London.

M.Wu. COOTF à été nominé ageut le

le muûités ie, el anenne autre per
sonne de St. Jean n’est autorisée & tran

ger aucuneaffaire pour is com ie.
FRED. COLE.

Agent-Ciéners!

Bureaux de Montréal,
43, rue St, François-Xavier

10 Nov. 1877—2m

BUOUTERIE,HORLOGERIE
L. M. TROTTIER

Informe le public de Ja ville et des can;
goen qu'il vient d'entrer dans run n° 11s cu
m in, Rue Richelien, bitisse Dewar, à

it tient à la disposition du pablie us graui
sasortimment général de Montres, Horlvs
et Bijouteries des gnôt les plus variée. t 6
styles les-plis nouveaux à tria-bon mardi.
M"Les réparations eu fous genres ser.

prmptement ct soigneusement faites.

M. Trottier rapère recevoir de l'euvOurs
gemeni, car ii à une hague cvpéricnve Jaus
ré branche.

Se. Jean, 18 Juillet 1876,
 

LES GRANDS FROIDS
Nous voici dans Ia saison cles froids > -

goureux. Î! faut se coiffer en conséqueur ,

ei l'on veat ne pas souffrir du rhumatie ,t.
ire de PAcadbmie et du catazrhe, eto.

Alles au plus vite
chez

ville, et faisant affaires ea la ville Cours de Ler année,
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grammaire, exercis

de St Jean. district d’Iherville, ces et dictionnaire réunie,

Demand Grammaire de L'Homnnd

, mandeur Himoire Sainte et du Canade. 4

Pierre Achée, cultivateur, «à devant Manuel crabesdeCanad Fran- qui invite respecturusement mes air J
n tout le publie à aller visiter son

de st. Alexandre, district d'Ibervil-
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çaises et Anglaises.

le, et maintenant absent du pays. Course of the Freach Lan
et maintenant à u pays Coarseofthe PreachLo runge

w A be

Francaia-Anglsis par Nugent
aux Etats Laois

Défendeur "

1) est onkonué sur la anion de MM. Csivean
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Cahier d'écriture.

& Hernier, Avrent du demandeur, en au- Nouvelle nfrie Canadienne de Cahiers
avec exemple en 1ête.
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supérieure, éert sur le beet de rommation|
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Sane en celte cause, que le défendeur « de Mine.  

 

   

Québec et ne peut être trouvé dans ce dir Mitchell, &e., ke.

trict d'Iberville, que le dit défendeur, par
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a le jer-nouvelles “ Violete francaise d
i appelé le * Franco- a Rouge.
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Canadien,” et deux fu[ langue angiaise . Cermin.

dans le papierenouvel de la dite ville de “ Verte.

Bt. Jean appelé ** The News,” soit potiié . Bleue.

de comparaitre devant cette cour, et là, de Mucilage.

répondre à la demande du dit demandeur Encriere.
sous deux pris spree ls dernière insertion
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Grammaire Ang'aine Je Sailer.
ra 0 English (Grammar

in lol Reater
de tel avertissement et sur le déimut du dit] Prince

défendeur de comparaître et de réponde Al Meunp.
   

   

telle deniande dans la période sundite, il “ Pod

sera permis an dit demandeur de procéder . rd

comme dan: une cause défaut. the Brothers let
€. T, WELANOER, a 2nd

ep. G. CC. s and
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Gaucher & Telmosse Un belatde papiers et envelop
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ui x.
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Une ol:

MONTREAL, Q. Peipeesrnin Pode reFags
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Commissajres
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ne routine tout à-fait aveugle ou une Li. Gi. GaLCHER L. W Trivosse as, Uronees

pratique peu réfléchie nons avail( ? Uctobre 1831.
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pence de Mt Jean dela Ce se

|

Grande voridié de litérature,

riale d'Assurance contre le fen, de

VIS est par le présent donné que l'a Devant hoe

m

Londres, | Imperial Fire Inturance Com
any + Londen) n bib fermée. Toutes les

; Montréal.
Montreal, ler nos. 1977,
  en nocifà avec Cha.  mes. Les gouvéracments doivent Qonc

le dbsagrém .

plus sue nes go aux vies Syndis peiel, Fouey voi igspu

Lace sant

do
s

absMHAa 33, RUE #7.CHARLES, 8. JEN. pe MM. Langoios

à

Pour

toujours fécondes ; we aut Ma. don, 18 Qupobry 18). 'affhiren que ‘

que des filles, souvent ingrates et nié: ’ &deu, 6 rit
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L A. AUGER pieeFYCacourant de ce mois, ai ellen Landc

‘dans Le ces où

FTRonNG

magasin ce

LANLAE
RUE RICHELIEU

Centessir,| Block: LANGELIER
où vous trouverez tons les articlon dent voy

aurez besoin pour vous habiller chandon. à

et pour voux mettre à la

MODE
GRAND CHOIX D'ARTICLES

 

pour

DAMES ET NMESSIEURS

confectionnds avec le plus grand -vin

Pour faire place aux PELLETFRIt-
M. Guillet eat décidé de re défaire des cl«
poaux et canquettes qui lui resent et de va

rendre extrémement marché, quoiq ‘14

soient de Is dernière mode. C'est une ocre

sion de faire un bon marché.
St. Jen, 9 Nov 1877!

JR. MeNULTY
et le public qu'il tient à sou

é1zblimament

Nouvelle pate J. B Mollenr

es ios

un grand assortement général:

Marchandises Sèches
OROCERIES, FRRRONNERIE, RUILi'.

PEINTURE,VITRES,

et toutes sortesd'articles pour bâtier-

qntité de Robes du
Carioles & trde-bon marché.

MPVenez faire nne visite et vous meted

: ve TT -

“FVENDRE
Un magnifique emplackment find dau: ir

village de Made voiin A TE1
Hotalre J. R. Goudiegm, conti naot nn det

wpentde terre et bâti à neuf d'une mas "+

vee ,

Potion, n'adtesrer eur Jr

fear 4 FLLCAMPBELL.
19 juis 1877, PIRES

J. A FOUNIER.

reg JOTAEyr
WhareSann 3 ‘
Ay, vila

M. Fournier à ouvert un u d'ageu'
de toute affaire que l'onne

voudra bien fui confier, tel que rollection

vente et asquirition d'inmneu de Maiernt
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coupd'œit sur l’Europe.

 

4—Skobelef occupe
vjourd'hni la position dont il dest

cinarée, Les Turcs om été repoussés

“rx leur dernière attaque et ont es

. :ve des pertes considérables.

Phiradelphie, 14—Un agent du

nyvernement russe veut faire cons

“sure au pot en fer pour franchir

> Danube. Ce pont aura une lon

cuvur de 2,000 pieds et roûtera 8,

SlothEHD,

Versailles,

Bucharest, §

14.—Hior 4 la chambre

ts dépatés, une motion pour accor-

Lrades pouvoirs plus étendus au

president de la chatbre afin de main-

fur l'ordre dans le cours des débats

: vté remportée par 303 contre 39.

j.+s bonapartistes ontt votés contre

tte motion.
Le comité pour s'enquérir des

abus qui ont été commis pendant

ivs elections a fait un rapport qui

censure sévèrement la politique du

souvernement.
;

Baragon a prononcé un discours

srolent qui a êté fort applaudi par la

avoite. ll a dit que ls chambre n'a

cat pas le droit de faire une enquête

dv celte matière sans le consente| 30

ment du sénat. Le Présidentet le s&-
nat ont, a-Lil ajouté, le droit et la

saree de leur cold.
Renault a fait un discours modéré

vn faveur de la motion demandant
une enquête. les débats sur
question ont été ajournés. dg

Londres, 14—Uue dépêche de. del.
«rade mande que la Serbie a déclaré

«la Turquie qu'elle ne pouvait reti-

rer les troupes qu'elle à envoyées sur

13 fcontières parpe que les habitants

…t besqin d'être protégés |
Une dépêche de Cetlinge aânonce

u outre la prise du fort de Butur-
mans qui commande la ville de Anti.

vari, les Monténégrins se sont empa

res de quatre autres points fortifi
pres de Soutari.
Spuz souffre beaucoup du bormber.

Jement.
Les Turce n'ont que quatre batail-

tons d'infanterie deus l'Albanie. Il
n'y a pas assez de troupes À Antivari

où à Soutari pour résister aux Mon-
ténégrins.

Erzeroumo. 14—Des renforts arri-
veut ici tous les jours soldats
-ont pleins de conrage, et se croient
vnetat de défendre la ville.

Paris, 15-—Oucontredit la rumeur
vendantà faire croire qu’un soulève
ment aura lieu dans le nord de VEs-
jagne,

Paris. 15.—Le marquis de Franc.
eg, senatenr 4 vie, égitimiste, est
“uééde.
Grant visitera la Ghambre des Dé-

priés et du Sénat cet après-midi.

Bucharest, 15.—0On annonce que
Skoholeff est parvenu à s'emparer
4 witres positions turgues, lundi soir.
im observe que les troupes dans
Plena font des mouvements qui

hy

~mifent indiguer qu'elles vont faire :
uno sortie. «
Constantinople, 15—Le ministre

tare des affairesétrangères a infor.
mél'agent de la Servie que la Porte
ne doutait pas que la Servie se prépa
iv x la guerre. L'agent expliqua qu'il
n'avait encore reçu aucune paforma
toh den sujet.

Les Russes ont tenté de traverser
la passe de-Etropal, près - d'Orcharie,
ais ils onl été repou
corps d'observations des Turcs, et ont
perdu + ad . 8
* Uno dhpéché sppiale de Stevan.
kaleh, endate de mardi al :
* Une canonnade violente conti-

nue contre Kars : un assaut est im-

dre.

ment du bom

nie s'élèvent
il y à pas suillsammentde
Antivari ou fcortati
aux Monténégrine. ;

Versailles. 15-04 tionful Toe do
putés ont repris le débat sur la nomi
nation d'un comité

troupes

dernieres résolulions. À
ministre de l'intérieur, dit que ai
mais gouvernement avait ôté ju:
ble d'intervenir dans les élections, c'é oe
tait bien celui de MacMahon ; il était
han d'avoir des candidats offi-

débordeHois de façon à faire
<finéitions officfa

te que la propagandt socialiste suffi.
ver l'attitudedu gou-sait pour ex

vernement

par le[4

minent | Erzerouirefuse de se ren.

Londres, 15—Spuz souffre grande-
ment, Les forces

totales de la Turquie et dans l'Alba-
à dix-huit bataillons. n

pour s'opposer

ur s'enquérir
“des abus qui se saut Blissses dans les

. de Fourtou

jaagialiotg avait été rédigé jar la poli-
ce

M. à: Fouribr cite les paroles qui
ævaient motivé l'emprisonnement de
Daverdier, disant que la demande
pour sa mise en, liberté était inconve-
nable. .
M. Ferry accuse le gouveumeasd'a

voir poussé MeMahon à s6 servir de
proies factieusee. M. Fay “ ré.
racle ensuite et substitue l'épituète
“ inconstitutionneller” à celles de
 factieuses. ” [] déclare qu'une nou
velle dissolution serait le coup de
l'hypocrisie ot une entreprise hasar-
deuse i laquelle la France ue vou-
drait passe soumettre. || termine
en disant : “ Prenez garde, la démo-
cratie a4 dans leg veines; ie
repos pifblic-dé La France elle-même
est en danger.”
SLa gauche applaudit vivement à ce

scours. Le restagde la séance se
passe en discussion personnelles.

Les sénateurs constitulionuels, sur
lesquels le gouvernemert se repose
pour la seconde dissolution ont refu-
sé d'entrer en négociations avec la
gauche, au sujet de l'élection des sé
naleurs à vie.

Berlin, 15—On lit dans le National
Zeitung : “ Toute atteinte portée à la
constitution en France, enlèvera le

uvoir des mains de l’élrment paci-
ue de la population pour le remet-

tre entre les mains de l'armée. Il
n'est donc pas besoin de dire les con-
séquences que cet avènement aurail
surla paix de l’Europe” Cette opi-
nion semble être partagée pur la ma
jorité du peuple allemand et le gou
vernement.

Manchester, 16--Un correspondant
de Paris écrit : Dans monopinion lu
guerre civile est seulement une ques.
tion de semaines et peut-être dejours
MacMahon est aux mains du parti
républicai eldps cléricany. Ils sa
vent que he fgnation du maréchal
détruirait leur dernier espoir de gou
verner la France. Hedoutant’ l'Alle
magna et Yalie le gonvernemeut n'a
pas cru devoir recourir àla force.

Vienne, 16—Les Manténégrins se

sont emparée de presque lois les ro
tranchementé à Aativari. 11 leur res
te encore le fort principal à enle.
ver.
Erzcroum,|G—bors del'assaut con

tre le fort Azazi, les Russes ont es

suyé deb 3 considérabl s.
combat à été très acharné er

face des tranchées qui se trouvent de-
vant 1a redoute.
Le fort a été élevé à la Lointe de

la baïonnette
Mehemet Pacha, un prussien, à

taillé les Turvs et ils ont repris le
fort et repoussé les Russes oo faisant
un grand carnage.

Versailles, 16—Hier après le dis
cours de frainbetla, la motion tou-
ciiant la nomination d'un comité

ur s'enquérir des abs comumis
pendantles élections a été adopté par
un vote de 320 contre 203.

Versailles, 16.~Hier, à la Cham-
bre des Députés, le Duc de Broglie a
dit d'une façon bien catégorique, que
MacMahon ne choisirait pas un mi-
nistére parmi les membres de fa gau-
che, et que le gouvernement ne se

soumettrait pas à l'enquête électa-
rale. Lorsque le gouvernement ac
suel.aura acconspli la t4che de répon
dre auxattaquesde la gauche, le ma
réchal verra à cequ'ilaura à faire
Si on pouvait cepôrer qu'us minis
tère comptant pari ses membres
Blanc et Renaud, s'entendrait sur un

rogramme, on pourrait aviser, Inais

Sans le cas contraire, il faudrait né-

cessairement recourir & une autre to:
lution.

Il accusa le gauche de s'être ren-

due coupable de fraude avant les

élections et principalement d’avoir

fait courir le bruit que la victoire

des conservateurs serait un achemi-

nementà la guerre. L'orateur avertit
ensuite ceux qui leur avaient fait ap:
pel à l'insurrection, que le gouver-

nement saurait supprimes tonte ton
tative d'assauts. La droite applaudit
vivgment à ce discours.

mbetta prit ensuite la parole ;

il

dt

quesi le discours de M. de Bro-

lié ne manq as d'habileté, il

iatplein de perfidie, car il montrait

la dbiermination de résister à la vo
lonté nationale. li est faux que la

gadehe a oblenu la inajorité au moy-

en

Ü
e

fausx s représentations. Un gou-

vermement coupable de malversations

à gagné quarante siéges par la fran

le vol. Quant A lui, il veut pro

r l'autorité des deux chambres,
ii n'est pas pour cela l'acversat

p MacMahon. Le ministère ae

ajout a-il s'insurge contre la loi,

le Senat s'arroge le droit de pro-

noiiter nouvelle dissolution, ce

sera une véritable convention réac
tionnaire.
Le mêmesoir la motion Grévy a

été prise après une longuediscussion

danslaquelle il fut fait Beaticoup de
rsonnolités. LA chambre à décidé

de nominer demainie comité d'en-

uête. Il cifeule de nombreuses‘ ru-
meurs alarmantes.

e
1é
m
re
u

et

GUERLAIN Parfumeur, 16 rue de
la PAIX, PARIS—Fabrication spé

viale pour chaqueclimat.

MOUVELLES GENERALES.

Nouvelles Locales,

lmanach Agricole, Commercial
et Nora do’). B Rolland et
fils pour Tannée 1878, eg veiled la

librairia

d
u

Seat

 

8 du Br enceunadion,

MN. Samual Langlois informe le pu-

|

blic de ft. Jean qu'il fournira le lait
4 domicile tous les jours

mesure impériale.

Après une longueFives fondre ‘sur node.ver est veal fi

itomaculé. Nos rues seront

sillonnés de traînanx rapides

pendant la

saison d'hiver, à cinq cente la:pinte,

itation, l'hi
In

recouvre ja’ terre d'yu tapis

fino bieniot
et pren

dront leur aspect d'hiver qui cel très

_ MM. les Commis Marchands sont
invitée à aasisier. À vue réunies qui à
tien jeudi soir à 9 heure, aulieu or-
naire.

 

La Misère est grande à Iberville,
comme ailleurs; cet hiver ily aura
beaucoup de misère. On forse que
quelques personnes chari ferant
une quête pour soulager les soufBfran-
res des plus panvres,

Pourquoine lormerait-on pas à
Iberville des sociétés de bienfaisance
ot de charité à l'instar de la St. Vin
cent de l’aul de cette ville, qui fait

tant de bien tous les ans? la géné-
rasité ne manque pas NOUS en sommes
sur; il suffit simplement d'une orga
nisation efficace.

Un étranger demantaitl’autre jour
oùse trouvait le magasin de fourru-
res de M. Guillet. Il dit qu'il tenait à
aller faire là ses empleltes, vu que ce

magasin jouit au loin d’une bonne ré-
tation. On lui euseigna l'adresse :
ue Richelieu, bloc ngeliar. Il

s'y rendit de suite et y trouva un
rand choix de tous les articles qu'il

(Cuirait acheter pour lui et sa famil-
e

Nous attirons l'attention de nos
lecteurs sur le discours que nous pu-
blions sur notre première page el
qui a été pronancé dernièrement au
ity Club, à Montréal, pur l'Hon. M.
Mackenzie, a un dines gon avait

fait en son honneur. On “verra que
I'Hon. Premier a fail, comme lou
jours, un beau discours. Il pagle tris.
bien, et wail apprécier les -érène
ments politiques avec beaucoup d'es

actitude et d'intelligence

Le Dir. Trudeau, dentiste, a depuis
»,uelques jours Lransporté son bureau

audeuxième étage du splendide bloc

McGnire No. 173 rue Richelieu, près
du pont Jones. Nous félicitons ce

monsieur. des oflorts qu’il fait sans
cesse, non seulement pour exceller

dans l'artsi difficile dont il à fait sa
spécialité, mais ponr recevoir digne
ment ses nombreux amis et patients.
Le local occupé pai lo he ost spa-
cieux, commode, bien aéré, muni de

tout le comfort qui. jusqu’à ces der
niers temps, n'était l'apanage que des
grandes villes, mais dont St. Jean
peut à Lan droit s'évorgueillir depuis

qu'il a si énergiquement secqué ss
cendres et repris son élan vers le pro
grès.

oe

M. tiegrge Whitfield, qui a acquis
la magnifique propriété de Mr. Char
les V ns, aa rang de le Petite
Caroline, y fait de grandes améliora.
tions. li est & construire une gran,

el une égurie, dot le coût de la

construction va dépasser $2001).
Il a acheté en Angleterte six bites

à cornes, mais malheureusement il
ne pourra les transpoiter sur sa mé
tairie. Lorsque ces animaux out été
rendus à Québec, les autorités n'ont

pas voulu les laisser débarquer ; on

craint qu'ils re communiqueut au

bétail canadien une maladie coma
ieuse qui sévit dans le Royaume

“ni. dame \Whitfiel a fait deux

voyages À (Miawa dans le but d'abte-
nir du Premier-Minisire la permis

sion de faire descendre à terre ces
auimaux, mais inutilement.

Située sur le versant est de la Mon.
tigne Rougemont, celte ferme a un
des sites le plus enchanteurs. Un lac
ombragé par une forèt ondoyante, et
rempli de poissons, de grands vergers
plantés de pomsniers et d'arbres frui-
tiers, des sources et des rniyseaux
d'eau limpide, de jolis hosquets s:
trouvent sur cette propriëté et en

font une résidence délicieuse. L'ha-
bitation est construite sur une colline
élevée, d'où l'on peut contempler la
bette et fertile vallée qui so céroule
4m (red de ln Montagne Rougemont,

Commercant.

psGRAND AVANTAGE POUR LES
INCENDIES DE ST JEAN.—M. F- X.

Aja qui ont besoin de ferruse de maisons,
clous, peinture, huilee &e., &«, qu'il pour-
ta leur vendre tres bas prix et 8 meilleur

marché que fa ailleurs, au No. 223 &
285 Jun Se, Pils. [pede de In place Jaoques

Cartier] enaelgne dn Radenos Norir, Most.

nal. Aniavi en maine outils de toutes softies

garantis —la
x
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Nouvelles Egnadiennes.

--Ondit qu'un hôtelier bien con-
nu de Toronto a enteve une Améri-
caine en pension dans son  étatdisse
ment '

—M. Lash, député ministre de l'a-
griculture, publiera prochainement
un auvrage sur les luiede l'emirauté.

—Qn est À prendra des phologra-
phiesites principaux édifices publies
de la ville d Hamilton pour en en
voyer à l'exposition de l'aris.

«Une femme du nom de Smith
qui était malade à l'Hôpital d'Otlawa

fonètré et n'a pas été vue depuis. Elle
était en délire.

——men600e

Nouvotlen des Etate-Unis

naan

—Artbur Logman, do proc Ign,
ui à été enlayé par des étrangers, a
16 ranvéméÀ ne station de police

par deusautres cufants qui Yont re.
connu.

—le senateur Thompson fail une
enquête

nibrement et qui font
vernement au delà de

—l'ne dé

   

Uougeon à le plaisir d'aunonoer aux ‘iucens [qq

a désorté la nuit en sautant par unel

pour découurir les auteurs
certaines fraudes commises der-

ee au Rou-
,000,

he de Washington
mande que 8 députés deivent enco-
re prendre part aux débets sur laf Cyl
question touchant là retmonétisétion

 

Chicago, 15—le grand magagn
de nonveautés de Field et Loiter Ja
Chicago à été détruit par le feu, Un
pompier fat tué par la chute des
murs, et quatre mortellement blessés,
Les pertes sont estimées à an millon
etdemi. Deux hommes out été. tués,
deux mortellement blessés od deux
Autres aussi sérieusement en tra-
vaillantà combattre l'élémnens dévas
tuteur. ne tous les ipiers ont
été bicssésoù contusions, HM) hom.
mes se trouvent sans emrploi.

L'iucandie à pris origine dans l'é-
tage supérieur. :

Le stock de marchandises qui se
trouvait dans le quatrième et dans le
cinquième élages ne vaul plus rien
et les marchandises dans le premier
étage sont beaucoup endominagées.
Les murchandises qui ont été sau.
vées valent environ $100,008. le
stock valail environ $903,000 ù 81,
200,090.
Les assurances s'élèvent au chiffre

de $950,000.

préside croit ue W.F. Coollaugh,
ident de nque “Union Na

tional Bank”ago s'est sulci.
dé. Il a été trouvé mort sur la Place,
Douglass.

—On a ressenti le [5 à Outalia trois
secousses de tremblement de terre
qui ont dure dix-secondes environ.

secousses se sout aussi fail sentir
4 Columbus, à Town City el ml
UES.

—La disparition du jeune Leaman
de [trookiyu, enfant âgé de deux ans

et demi, a cause beaucoup d'excita
tion. Les enfants aver qui il jonait
disent qu'il est parti ave un individu
dont ils donnent la description. Le
père du jeune Leamau pet agent pour
Une maison qui fait le commerce des

tabars.

—Le juvg à décidé que Coole Bur-
gess de Chicago s'est suicidé dans un;
accès d'aliénation mentale. L'on dit!
que sa sœur cst dans une hospice d'a
lands, Burgess avait une assaran

ce sur $a Vie an montant de cent mil;
te doilars ; il y aura probablement !
procès.

Bon Avis.
 

Tous lee jours les joureaux «i lea phar
macivi. vous invitent à dre pour la
Dyspopaieet la maladie de ir, quelque cho
<e que Yous CNBR Ae à peine. el vous dé
courages à dépenter sie l'argent sans leau-
coup de suecér— Alors pour vuns donner une
preuve satistaisante que ln Fleur d'Août de
Green vous guérira cle la dyspersie de la
maladie du foie et de toux Jeurs effets, tels
ques sigreur d'estomact, maux cle the mba
upation habitnelle, pæipitations du rœur,
mélancolie, haleine Bite ete. ete, alles
ches votre Pharmacien et achetez une aime
pe bouteille de la ffewr d'Anût de Green
pour 10 ute, où tie Lenteille de grandeur
ordinaire pour 75 ct, et faites-cn s'csani:
Deux doses vous guériront -

MARCHÉ MONÉTAIRE

   

St. Joan, 19 Nor. 1871.

    

   

Argent dui
Traite d'or.
Change sterling &.......
Exchange sr New-York

ARPIN & FREDETTE, Courtiers,
33, Rue Richelieu, 4. Jean

 

MARCHE DE ST JEAN

#1. Jean, 19 Nov, IN77,

 —Une dépêche spéciale an Herald
dit que Sitting Bntl dit qu'il à oté in!
furmé que Custer cat snoët de dernier, |

de sa bande, et il est demenré droit

comme un épi de blé d'In sand
QUE 01m spk cCOMpAGUOBS étaient LoM-
hés autour de lui. Queljues-uns sont
restés pres de lui; al a ee uy hom
me et s'est mis à rilorsguil a dé

chargé le dernier coup de son pistoiet.

Il s'est ensuite levé sur les mains et

 

ton à Blackburn s'opposent à la rédue
tion de leurs gages et on s'attend À
une grève générale dan” le comté de
Lancashire.

—{an annonce que 300 Mennonites
sont partis de Berlin, ls 9 conrant.
pour se rendre en Amérique.

—Une dépêche spéciale de Rome
au Herald dit que le Pape a dating
une audience «qui a duré six minutes
à une délégation Française. La St
Ire fut pot\d days la salle par qua
tre de ses gârdes el paraissait très
faible. LI ne pent prononcer quelques
mots.

—(in croit que le steamer anglais
Mexican quiz fait voile de Port
Royal le 15 septembre en destination
de Liver à sombré en 111er, parce
que on t'en à pas en de nouvelles de.
puis ron départ. L'équipage de ce
sleammicr ae compose de trente hom-
mes et il n'y avait pas de passagers à

REV

’ DECES.
Fo cette ville, le 19 courant, à l'âge de

15 mois, Alphoore Arthur, oufant de Jus.
Béguin, Gérant de la mantfactnre dy çhaus-
sures.

Fleur d'Août.
Les pereounes ler plus misérablen ans le

monde ont celles qui souffrent de la ya
le ot den malndice dy foie. Plua de

zantret-quinse dur “cent, anx Estee
Unie, soht affligéer de cer deux maux of de
leurs effeta, tels que: sigrenrs d'estomae
maux de tête; constipation hatituelle; pal-

tetions du cœur; a 1 doulenre Ki
antes ot corrosivre daun le
mec; le mête ; Manque é ree o got

le de ls bouche a

ien et re ilFier iAoo s-vous une boutei

de l'est

> a réa len repars
mélancolie ; etc. «té. Allez chet le phar.

de
Fr 76 cla, où seulement un

$ ole $ cu

Fleur par quart...... 6 15 A 6 50
Fleur par 100 ha, sue + 1 5
Fleur de Blad-d'hude + 1 bo + 1 60

Fient de Rarazin + 66 « 2 25

Avuine par 40 lb... 65 + CM

Uege pur 56 lac... 0 nn“ # 6

Graine de Lin, 60 1h-.. 1 80 * 0 90
Uraine de Mil, 800m... 2 75 « 7 0
Pris par mind oooPES EIU ue
Bled de smence...... 0 00 + ¢ 00
Bledd'lnde, 56 ba... 0 63 + 0 1
Narazin, 50 Ils... 0 5 “  u0

Paiaten.……...….... 0 2 * 0 20

Œuts par douzaine. . 0 20 «0p 2?

Volailies par couple. 0 G6 © w GO
Joule. paz conple,,.. 0 30 + 0 40
iss par couple... | #6 + 1 50

Dindes par conple..… | 20 + 1 50
Pigeons parcouple.. . 4 00 « v 00
Hentre frais par lbs... 0 Qu + 0 25

Beurre alé par be... 0 15 « 0 M
}Saindoux par Ît=..... 0 1700 0 1

ard tris par foo Be. 6 00 + 7 CA
and Meas par quart, 10 080 “IR fo
fouf par lew The, oo 4 50 + à 20

Foin per 100 batten... 6 08 + 8 00
Paille 100 hota, 3 06 ++ 4 00
Boia la corde... .…. 2 0 4 6 0

_

-=—

PP
PRIX DU MARCHE DE MONTRÉAL.

 

  

 

 

  

    

essayéde tirer Un autre conp, mais FARISE-
son pistolet à raté et n'est pas parti . gc ko

withing Bull dit quid wa pas eu la Farine de blé, de Incampagne,

peau du crâne culevée parce qu'il] per 100 1be.... 26027

Fdwngradchet iefe EEE
Le Times de New-York dit ce qui; Sarrasin ooo 225 A 250

auit : Le colonel Corben, an des com- pivexs.

missionnaires envoyés auprès de Sit | . a ;

tuig Bull dit que les commissaires Fnere d'érable à la livre... 0 68 à 0 10

ont en plusieurs entrevues aver ce ie pbirableau gallon . # aom

chef et qu'ils sont partis pour revenir] date frais à la don0 pra 04

aux Etats-Unis, Sitting Dull 10s 236

|

saindony À la livre «oo ovr. 6 06 4 0 50

compagnés jusqu'à une distance de
plusienrs milles. IL dit que Coster LATER,

et ses troupes n'ant point été massa Co. ;

crés mais Lei le combat a été loyal, peure (rain 4 Ilivee...... oe aa

Custer et ses soldats refushrent de cof ore deerereser 5

rendre et contbattent,jusqu'à la mort GIBIER.

Lorsque les indiens découvrirent le|p: ;

est Reno qui commandait la se Pigeons domestiques au couple : 15 à $ »

conde divisiondes troupes de Custer,

|

Tourses à ln déesmint 202 1 954 180

ils erurent qu'ils allaient avoir affai-
re à toutes les troupes sons le com RAINE.

mandement du général Terry et se) Blé par minot 0 00 à 0 00

préparerent aussitôt à retraiter. Sile|Puis do Lo Wal

major Renoles avait poursuivis il au Orge do - 0.60 à 065

rait pu s'emparer d'une partie de leurs Aruine par 40 Ih... 030403
bagages. rrasin par minot . 040 à 1 00

Lin do 100 à 1005
— —. Mil da 4 06 à 4 25

Nouvelles Etrangères, Bléd'iud> du .\woalio

cévress,

—Barroiydaila of Schider mar- Patates auPAC.... 12000 ….….…. 090 à 1000

bands de feutta. ont fait faillite [PP 15 Mimet eee 180 8100
Leur passif s'élève à plus d'un mil COLA

tion.
a = oy 4 bi A

—Le goville 1ecemmeni moutré à Dimer iL couple ’ . " à è ~

Londres est mort suliitement  Jundi,

|

Oies ao comple oo Len 1354180
sans indications de maladie quelcon. |Canant» an couple, v 50 à 0 60

ue. C'était le seul spécimen de go.

|

Potterau couple «su à 060

rille que l'on eul. Poulet« nu cruple, 20e #2 000

—Les ouvriers des Matires de ve T7 OS or
AVI.

F LEsAuit. et HENRI LAROUQUE

«urrimnt an

BUREAU D'ASSURANCE
sur le feu, la vie ot les accidents,

Eundi, 1e (4 Novembre courant,
dangla maison orcupee par
Thomas Roy, faisant

face sur la me St
Jacques, via)

vis 'tlatel
Hisaillon À St. dean, BQ.

AE Now, 4873

 

D. IAREAU
NCISSIFR ET ENCANTEUR LACRNCIÉ

Pour le District A'Therville ot In
ville dg W. Jess.

LACOLLE.

Lacolle, 29 Fév, 1870,

 

ACTE DE FAILLITE DR 1076
TR 464 AMFNALMENTS-

ur l'addaire de Horatio Unten Webater et

te Chatto Wright or, Commerçants
associée, de lu ville

de

Bt. Jean, Jane
le district d'Iberhille.

rat
Le ryndio nouasigné vendre par ences,

eur les ‘lieux, en la ville de 8t Jean, Is pro-

prifia survante, 4 asvoir :
ln lot de vible situé en la ville de St Jean

districtIberville, Su côté ouest de la rue

#4 Pierre, de In contenance de ceat guaran:
teequatre picda de frout sur vie falepro

enr. arsdhot partie du Wnt nn. 1440 du
plan et livre de rrnvoi ofüiciels de la villede
ik Jean, avec une batirnc en bois de 25x40    Gambetta

2 1 on ¥

ns ge élections.
dit 4 ra uglpmanifuse gai

Ce

l'argent. Un va er de termi-
a

Tou

déhats vendredi vous guérisont.
t

it Gaoon do 18 0te. Faiter on essai. deux M. Jean P, Q 8 Nov. 1047.

CANADA
PROVINCE DE GL Ange
District d’Ehervilie

COUR SUPEXIECRE.

Dame Caroline Benoit épouse de Moise
Lefebvre, marchand de la ville d'Iberville,
dit Diatriet, nutoriée À ester en justice, à,
ce jour, intentée coutre aoû ari Une ALON
en séparation de bien,

Be. Jean, 24 Oetoiæe 1RIT.
CARREAU & RERNIER,
Avocats de la Demandererae.

CANADA
PROYINCE DR QUEBEC
Diatrict d'berville

COUR NUPERIEURE.

 

Darre Marie Berger épruse de Julien
Robert, cultivateur 5 is Farvivst M. Gré-
œvire, dit District, autorisée à ester en jueti-
Se, &, 0e juur, intentée coutre son mari une
action en réparation de biene.

8e. Jean, 23 Uctobre 1877,
CARREAU & BERNIER,

Avocais de Dame Marie Berger.

CANADA
PEUYINCK DE QUEREC
District d'Iberville

COUR SUPERIEURE.

 

 

Dame CELINA BENJANIN,
Demanderesse

vs,
CYRILLE PATENAUDE,

Ietendenr
Dame Colina Benjatnin épouse ite Cyrille

Patenande, commerçant de Ia ville de Xi.
denn, dit deaation, of duenient autoreve, a ee
JUNE, ABERCORTE cot TLATE Ne wcll en

separate de bien
Se Jean, L3 Oudotge 1837,

CARREAU A RERNIER,
Asneat de la Desmanderesse,

ASSURANCE.

  
  

AAENT GENERAL F'ASSFRANCE

Îleprésente n Se Jean lue compagnies de
premiere lace yan suivent

Royal de Liverpool of Londres

Pluruix de Londres

North Briti-h and Mercantile de Lon
dees ef Edinbineg

Northern d'Aberdeen «1 Londres

Scottiste Imperial de Glasgow

Seottish Conner cial- Glasgow

Commercial Union Company ce Lon
dres

Standard, Gie d'assurance sur la vie,
d'Et.nburgh

Northwestern, Gie d'assurance sur la
vie, de Milwaukee.

Toutes les compagnies ci-dessus cocnpent
le premier Fang pour l'extenaisn «le leurs
affaires, le montant de lenr capital, et l'im-
mense montant de foris en mains ; et les
persuntes qui cat des polices de cod compa:
goiea sont recllement assurées?

Se Jean, 20 Juillet 1676,

A 1LLOUER.

La paOpriétaire louern à de raisonnables
2, Onlition la magnitique Litiese nouvelle,

   en briques, située sur la Rue Richelien, près
de l'emplacement de Paucienne © United.
States Hel.” La maison eat con-truite
d'après le atyle moderne. Elle comprond
troix Étagee ben Unis avec toit français, et
contient environ60 chambres. Elle convient
parfaitement pour vu grand hôtel, où pour
“a in étendu, avec residence,

S'adrenser, sur les lieux on nu magasin
Langelier & Decciles, à

M. LUUIS DECELLES

 

 

St. Jean, 17 Février 1877

"ROY&BOUTILLIER
AVOCATS

No. 10 Rue St. Jacques, Moutreal.
PH. HOY F. 6. BOUTILLER

N.18.-<M. Roy suivre he cours du dis-
trict d'Iherville,
Juin 23 1516.

 

CARREAU & BERNIER
AVOCATS.

Gy Rue Jacques Cartier.Heat

(Dans la wéte Lito oe le Bivean de Ta
Nociéèté de Car-truetist 1

6 juillet 1237

ai l'honneur d'inbittuer mes pattiques
ct le publie général, qu'il me ren

conteront à tua of ire à NM, Jean, Hue
Lomgueil, No. 8 comme husnier, colleseur
el encanteur. Pruc les peraunnes qui vous
dront bien me confier leurs ous rage
erica AVEC Contin
mutant d'activité que par le passé.

MICHEL MOISAN.
Su. Jean, 28 Février 1576

  

   

 

 

  
  

SAISON D'HIVER! !
A BAS LES CHAPKAUX ET

Vive les Fourrures| !

Magasin ties bin assoëtrale

FOURRURES
Teun par

D.GODIN
Rue Itichelieu, Blne Ramsay, vis à

vis Langelier & Levelles

——

M. GODIN a le plaisir d'informer le pablie
de la ville ot den campagnes qu'il tient wa
commerée d'articles de fourraces (réa-bien
nasorit. Sen marchandises sont de qualité
aupérieute, l'un pris trée-madèré el d'une
façne qui ne laisse rien à désirer, ui pour
Îa rolidité de la confection, ni jour Délé-
gance de la coupe.

Articles de Dames, articles de Messieurs,
Casques, marchons, victorinen, dc, dre.

M. (odin exécute len ordres of tonten Hoarvasalen lieux le quart portes de réparations dans le plus éourt dé-
à ai.

meJourpatjanvier 18 4 onze heure de Allee vieiter son magesin, faites von

L.A. AT achais pour Ia saison d'hiver et vous serez

Syndie satisfaits.
81. Jean, 13 Nov. iA27.

   

| Boulangerie de Familie
DÉFIANT TOUTE CONCURRENCE©

M. J. B. AUDET
Mant une hou rie di i

aes lasrites.midre elu

SALABERRY ET ST. THOMAS.
Où l'on trouvera dupain À 2 cts
meilleur marché, pour argent
complant seulement, que celni

livré à domicile,
Il continuera aussi cusanse par le pu- © À

«ervir 064 praliques aves pouctualics i oi
micile.

Se. Jean, 12 Mai 18%,
 

0% a
A VENDRE

Une grande et magnifique étendue de 1.
fedune superficie totale «le 140 op

t 30 arpeats de beau bu, et Pot ant
être divisée, à volunté, en plusieurs lotr. 4
opin de terre, est trèæbon urdr cultue
et est aus un des plus beanx sites qu’
puisse voir, auGrand Bernier par ic is
dean. à 6 milles de la ville. ya dix

s our cette propriéu), l’une re
et l'autre en bois, avec gran conrem «
autres cosmmadités—Ie tout bien bu Ha
les conditions, s'adresser au propuiéiai

J.B. SIMARD
Grand Borns.

   

St. Jean, 31 soit 1935,

CHARLAND & PARADIS

AVOCATS

Bonsau ems: M. Cuartanp

A, N.CHARLAND——R. 7. PARA 15

Es. Fena, 17 Juillet 1874.

 

ler PRIX AUX ETATS - UNIS
lertPRIX AU CANADA

eltenn por in

POMPE PATENTEE

SENS COMMUN
mannfactirée pur

F. & J. CATUDAL
25, Rue st dear.— St deanPE

Prix considérablement réduits

Que tout le monde, dass Ice campagne
comme dane la ville, se procnre imal?
ment cette n été l'objer des pli:
hautes iermotion , et qui eat indepen a
ble À tous ceux gui ont dea poe
Celle pompe à été perfischonnée

encore depuis quelque lentps an pont
de 3a rendre plus durable et plus [a
vile an fonctionnement.
Quand 10us les pits et toute- les juanpes

ordinaires soul gelées dans les grands fron
d'hiver, La Pompe de Sone Commun tous

CH

   

tionne admirablement bie. «4
pure une ean shoudante.

dunnant votre commande. ay.
de loaner la profindenr do prt, depen ©,
plateformae jusqu'au foud.
Pour le prix et conditions, a'acresaur ca

F&J CATUDAL
25, rue 81 Jeu

M opan, 2 Qetobre 1<15

ACTE DEFAILLITE DE 1875
ET AFS AMENDENENT-

 

Dans l'afinire de Jolen Parker, Smnmer ar
de la Ville de St Jenn, dan Le Dip2
d'Ihersille.

Lach

Le Syndic range voudra pas rroan
puldie, à la porte de l'église catholique de
la ville de S¢. dean, Mardi le vi gt -"ptn-
“enr prochain, À care heures de l'avant
mid,

N lot de terre aitné en 1a vile de Sr
Jean, au côté Estale tarne Joh

lien, déosgué le no. 36 de plat et hare
de reve cffierel de la dae sable de Se
Jean. conteaatt muxanle of douse pred.
de front eur quarante et nn quel de pr
fondeur dana une ligne, et quai
sopt pleds dans l'autre ligne, banda
l'ouest par la tne Richelieu, en prone
deur par le canal Chambly, d'un of
par Thomas Sheridan, et de Vantre cote,

r lea reprérentants de fen Jodi
weiter, Avec une AGLIuAà

en brique et anti bpendanecs «cn

  

La maison et autres dépendances pensent
être vues et toute informations oltenQe.
en w'adres-ant au ytd

LL A. AUGER,
Nynadie Otis ve

Si. Jean, IR soptembre 1677,
  

BRL. 4 TRUMAL

RUhirurgieu
Dentiste

> #1, Rue Champlain

M. Jean, 26 Juillet 1762

 

——_ —_—— ————

A VENDME-

Une helle maison en brique de 60 pieda
x 30, À deux étages, comprenant en bas, «ia
bons appartements et, en haut, nent Cham.
bres à coucher, sinai que caves et iers
apacieut et dépendances, telles que Courier,
retnises à voitures et À chatlou, of jardin
ete, etc

Cette magnitique propriété pourra Hee fie
vrée au ler mai prochain. Les esnditions
de rente pont faciles, Adreanes-vous au pro
primaire.

YRS. NONNETTE,
Coin dee Rees Champlain et Rt. Panl.

Sa, deun, 6 Janv. 1817.
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~kt separie que de pes aagos |eomme ue marmac.

re |étealliiendudraee-Gassdin|
Fo

 

PATIRA |

NANTL DE SAVENT

Nuit

 

Ut. |

Ie TAR BRaXDP
Et Ia seconde porte ? demunda |

ti
Celle ci, mnanione lo file, g été

mare ad? ‘

Depais q
Jere Voici co que Her |

tract, qnile tonsit de oon prédéossseur,
m'a saconté Va soigner de Cont |
uen, wapeonnant sa fomme d'une fut {ng fonvuit il user of abuser de ‘a chai oy
te grave, is ots dana Jo vai bot, où alle
renta renfermée cing ARe.. Au bout
sde re teraps, ayant sonne ia pronve dey !

aia snnncence | l'on arescha on imi: paghersit qn

nen age rales,

= 224 cience

5 wail jams …. e
to evate, il me tacrait rome an rhien

—__ — — —
   

   

  

 

—

 

proches de ma cons
Mais ni le margnis enepçon-!

l! me tosrait mnñasteur

|
+Vous “fan ans fréras, vons, sa cold

ig loner ut devant ce litre. ou da
“des 1 s104 forait grâce de la vie,

msi rm, nû mrvitear( en hamms à

| gage | je <erais vite born qurur le Dour veilles altérasent ‘a

reas’
+ Katineta pean vingt milie livres,

a décide tn. ! !
Nemo ontinaait « réfléchir

Une pousbe’ mouselin gina lit dumm |
| som, varvesn

Nas avons pathé de wn Amintion
déspenatie. tance moment, colle lat
me qreaque reslaaiia NS altacher;

iaot et Fistent état oo coap de mai

tre et non ine impradance ann dN
mon serul le complice des feux frères.
aa lien Je [aay old ir, co sernit n ann

tong de les frire trembler: An tienne,

ne frimineile qui lea rivet l'an À

l'autre; Simon ovat un riche of
anbic masisge fos linnétte ai em

‘Ale dévint la lemme fo:
lhôtitivss da marin Jeandemardant grâce .. (“était une natate. Piment ” '

vile pardonos En signe d'expintion! T[ajgan valuit elle mieax que l'enfant

et de repentie, non maii jeta dans Fe le l'intendant Sunoo ? Celui-ci ne
cetang is oie de la porte des vublietles.: pouvait-1l où (jueique sarte im

5 c'en savant | mariage a —on complice? fe 0«, #lia qu'on perdit
du cachot meadidy it
Is baie de pierre qu:
M
apprendre ave
grubre légende,if travers dans lof1
chives de la faille ane chroni-yat qui
a reiato d'une façon complète. On M
même jedia sar cel événement dno SOF

2 de meer

te de complninte. La eae-tu Honette ?
Jemaodg Bimon. ~

- Père, je Von price micblige pes
à la dire.

Jo voulsie seslen.ont vous en prier,
mademoiselie, @frults Yiorent.

Jobttrai, Marmara is jeune Kile,
mais cent affreux. dune,
inomnaignesr, vetle ue cTéatore
«nforméo dune pe Tachot sombre.ot
pendantine ses! Ah! bien des
sui étre Rompié ave martyr “
La balade était l'a-avrsni d'en,

jx ote dif péye ; la rime étaitpanere, of
part quele rentunont aÿait plus

Vopr cape vote « i ni Vieillo
«date va fe tte Simon La ban
tait avec. uns émotion indéfinimanhié,
ni le jeune bk imme ni l'intendsnt 1e
purest os detondre d'uve crainie so
perstitiouse, [a vuix do Rosette n'e
teignit daus na soupir, puis elie se levs
chunvelsute. ot raJuant l'iorent

Kneoir, monsienr ie comte ! dit
elle, bonsoir mon père" Dien vou
Kande du péché et fasse servir nos dou
lears 8 votre sala *

L'étrange entant* morenurs
rent

Simon attendit gue sun tmeslre ce
nouft l'entretien.

\vez vous ini demanda Bresque
ment le joune homme, kidd cd sibde
l'elquen du châtiment appliqué à “ne
terme que, de bonne fi, il rrngait coe

ble ? :
pe Les familles de vieille aplie
portent haut lvar Lonneut ct elles oat
raison, monseigneur

Et vous ne cenyer pas quela tenipe
ait atisqué ces priviliges

Qui nest les sitaquer ? fit 4
mon

Stien den brochures actuelles sont
ans doute de vet avis

-Se lin pou, dit l'antendaut
Et, de ands Fioremt, ai jadis Je ai

te de Conty ion vous avait demanté de
Lu aider À châtier l'accusée qu'aurier
sous fait ?

J aurais ohéi, mansieur le comie
Viorent murehs un moment dans

la aatle, purs se rap rochant de Si
ton-

Mon frère et moi noue désirans vi
aitor le enchot le travail À faire pour
‘émarquer In parte des nabliolten oxcù
de nou (arces réunies  vomler vous
cette anit nous guvler ol nous ner
wie? ‘

Soit? dit l'inlendant, mais quand
none narons démasgud la porte condam
tive, Y0s mates que la clef ft jaté dane
l'étang.

(Cent vrai’ dit le jeune homme.
li reflechit ne moment, reprit brux

quement «a place an lavedo Simon ot
Lai dit

Vous convient il de faire votre for

Fin

Su M lo comte tingl anchaite i état d'habitade, voilà
lus de détails cettede | n'uscrait ne aonetrairo À ne nnion !

attein :

dealt Aan seul couplo boat de sa vie!

it Tingay <y oppostaitil? La
ui norvait d'en | mésailisnce jmesernit Gans la famille à :

tout Florent
ne

lai aennrait le secret =Simon

faire de «a fille nne grande damo et de
venir rivio, bien riche, plus riche que
1a plopart ‘en hobercauxs do province
dont les gentilhommeries onteurmient
Coetgnen.

—Ît regarda l'iorent bien en (ace
—Uent millv livres * dit il
—Alont méllo livres * c'ant do la (ulie,

Simon , @a que tu demandes set inac
ceptahie

- Vous me proposez bien un eri
me!
—la romt le Manche Ilslgan ne

varit pas vols.
- Sa vie sons coûte encore plus

che.
- Mais pe ni ue pas cent mille livres.
- d'accopterni votre nignature , d ail

leurs le viromto me sollera la moitié
de la samme le pour de eon mariage
svar Mile de Matignon,

-——Noit! dit l'ivreut, je te donnerai
brette nbligation le soir du jar on Blan che aura dinparn du monde.

Sal vous plait, monsieur le comte,
Laos ea finirous tout de anite . L'o
Lhigation des vent mille livres en mon
pouvmir, au duscendons cette nait

wee a Tour mde, ot no » abat

"tons ta meatle cas hant
foubirestan. A (ravers la meurtrière,
note lungona dana le Inc tes pierres ot
tes moi vaux de maconnerie, la pous
wiègo mera balayée dans In cachot be

reefvous reganie car, entenions
noe buen, je consens À garder le silen
LA vous servidann une Corlaine

proportion. mais nattendez de moi
qu'une aide en quelque sorte passive
3. h'irai paint chercher Is marquise
voue même l'apporterez dans le rachot
de (‘netnen accepte la complicité, je
n'amame pas "av moi la responsabilité
da crime

l'lorent = ast pro de In (abl
De parchemin, de l'encre. urce plu

me, vite!
mon luc pasen ©

une Minnie apres,
cent mille livres mgnée do Florent do
L'outquen était en la possemmen de Vin
tendant.

---À ce soie, lui dit Florent, au br
de 1a ‘Fane Bonde!

—J'y sors sense lienses, répondit
Simon.

Dane la journée, Sim-ve nllu au gacdire
chercher dars la rocæeure du jardinier
an pie et ane pelle
bewits se (nent steints su chétoan, il so
glinaa le long des murnilles of ferns la
Tour Ernce, nu piel de taquell
et Florent l'attondaient.

(quand de se trouvérent tone trois au

rer de chaumsee de Li tour, ils dimes
quérent leurs lantecnes aires. cl Si
mon essays de (ire jraer la clef ronil
de dans [a sorciers |Apuos vingt ten
tatives infructnensss, 11 y réuwt, la
pierre coula sur nee ggor.de, ot an esca
fer intérieur étroit et glinaaot so dé

ai | 20g raide suporstitieuse l'éloigna de

la gente des.

 
 
}

© qu'il demandait ‘anisit de ln mein gauche par une de non

une obligation de cornea, et levant son pose énorme, los

 

jana tour lex

|

VOire, épaisse, rule comme des anies de

@ tiael !idé profonde

{
‘

"de roches, et avait aoruin ponr quelques

; de Jean jawedil prit pour lemme Clan-

ail de causer do grands malheurs

Simon sppuys son ercille contre le
etil ta.

Tinoosta chantait la ‘milade de ia Da
tur dde Corl, n |

l'a effrni sa itieax étniges d'a]
furd Siman de is chambre de an Alle
mie se on mat-fant Ini mame, me |
par aa acibjicitaude pour Ranetta dont les

sand, il oevrit ls
porteof resis ans ia read ciond par Is
wur| ’

Vêtae d'un long poignoie Liane, sea
beanx chovenx dénosda flottant snr son
dos fmotle chantait, l'œil perda dans
un vaguo inenmmen-orable aes levres
remusient À peine ; nee sorte de rigid
th #trange mettast, ur voile sur son vi
«age randide. On eit Ait qu'elle chan
tait pour «invisibles atditeare.

l'un, janerl fa dermiare noie nétei-
mit aus aux douze, Mosotte luisa tom
e roûn front duns aox maina:

Blanche‘ panvee Il'anche * dit

19 relquen Instants après, clle re leva,
devant son pore, le gard fixe, la

prunclic dilatee, rt d'en pas astoæati-
que elle regagan 54 eoûche sac lanuelle
elle n'étencit.
Himon n'oxa ni l'arcéter pas non vète

ments ni élever la voix pour lui parler,

lan Glie, et il s'enferma durs en cham
dre an marmurant

= Ete mart pene
, iv

PANE PN LUNE.

La demeure te Jean l'Enelame était
Mine ane maisnn qu'ane caverne et
ré intuit admicablement à l'idée que
vons fnisiona de cotlo forge antique
dana laquelle Valemin le lxiteux mar-

! tulait les armures des héron d'Éomère.
{ Uo matin, Jean UEnciume état ailé
lroaver le propriétaire d'an terrain
plerreux va plutot d'un amonsellemer.1

 œctn l'eapace d'un jou. nil qu'il prit le
soin de paiissader Aprés avoir indi
qué len limites de as propriélé, Jeau
songes y bâtir une anrte de mainon eu
cApport avoc ren goûts et bien aména
géo pour son genre de lubens. La gran
de caverne, qui s'étendait sour les roc»
À uns disianies d'un quart de liene, for-
ma le vastes magasine dans la partie
la plus large; colle qni n'ouvrit on (ace
de la route rorvit d'atelier, et la forge y
fat installée.

Unefissure de la vobte marque
l'emplacement de la cheminée; ane f >
nôtre ot une porte donnéront un aspect
civilind À cette grotte de Troglodyte,
et au bout de trois mois Jean l'E'nclame
y placait son établi, nes enclames et
son giganteapne ssuiîlet.

Pins tard, une mnisonplas commode
s'adosag ane parois de ln roche, cette
amélisention fat apportée À l'habitation

die, “qu'on appeluit alors Claudio Ja
blonde et dont le nom fat bientôt chan
gré on celui de C'iandio Ia pâle.

dean l'Enclume paraissait avoir que
rante ans
Sa taille dépassait six piels, et as

force musculaire répondait 4 sn appa
rence robante,
Ou racontait dans le pays qu'un di

mancho, au moment où ler paymine
sorlaient de la messe de Seint Helen
un taureau noie s'étant échappé mena |,

Jean | Enclume alla seul ae placer sar
non chemin, | nttendit ste prod terme, le

aandna cle la innin droite un nà formida-
ble soup que la tanicean tomba asso
mé!
Le visage de Jean | Ensjame, bistré

par la fumée, w'éclairnit dea rayons de
de deux prunelles fauvon pailleiéos
doc Dur sourcils épais bonisspnnaiset
au dosaus de «ca yvux profondément
enfoncés sons l'ardite. l'ne chevelure

ranglter, ne hérissait nur un front has
traversé dans toute an largeur par ane

me celui d'un chien de chasse [a
honche, d'une largeur énorme, aux là
vren trop conrtos laissait éclater sons
leur rouge ardent des dents aigue, 1
blanches, eapacéos comme les clenta
Wan loap.
Quand Jean l'Haclame travaillait

dana son atelier, an chemise de toile
ouverte «ur sa poitrine ot lon manches

 

MAISON RTABLIE EN 1846.

LANGELIER

GROSETDETAIL

ST. JEAN, P. Q.

Cain des vrs Champdaw «i St Crores

T, BERTRAND & FILS

BLOC LA

Drapa de Castor, Draps de Pilot

et autres articles, tels que

plus voust Jdeini
d

Me. J. O°GAEN

Lo nez ne relevait com. |»  

où il trouvera de grend- avantages

& DECELLES
MARCHANDS IMPORNATEURS

MAGASIN GENERAL

RLOLANGELIER

Rur Richelieu,

"HOTEL RICHELIEU|
TNE Far

J. B. DUBOIS
ST. JEAN P. Q.

Vins ot Liqueurs de Premier Choix
Tnlble tLurnie les meillenre profuits

du Marché

BONNE COUR ET RENISE
Se dean, 31 Oct 187

vi réousert Tour nagasin de

Marchands-Tailleurs
dare le

NGFLIER

RUE RICHELIEU.

  

 

 

 

Île nieuolrent or mame wa
complet ler Uveauté-,

Matelasses pour Capots,
ASIMIRS,

DRAPS,
IWEEDS,

TRIFOTS,
ete ets Let

CHEMISES,
COLS, COLLFTS

POIGNETS
CRAVATFS,
ete et.

Low vomtunades -cront  execite

aprés la derniere moile.

Aiguille à Moulins.
& puadlet 1437

+ l'honneur d'informer le publie qu'il a
“0 Ings Une grande arantieh te

Bois de Chauffage

IMPORTATION en GRAND

LCES à METELETR MARCRÉ QUE D'IMFOSTE 00!

« ttisment

sous le
La coupe seta garantie

DU NOUVEAU!

MAGA®IS COYsINÉRANEE DE DELIFS
MARRANDISES TUÉS-B19 9 AMSORTILE TES-

 

JOS. A. LOMME j
L'satien cane de M J F Noursue, a
Lame le public et nes vieux mins qu'ileu |
tend taste à Se. Jean le commerce cu grand. |

afin de ponsoir vendre meillear roatche w

partons Alieute. 1 oer d'ouvrir, Ree Bi-

cactipe, Bartase Danio Layrorne,non lod
du Pont Jones UN MAGASIN GENERAL
de Marchandisrs Sèches. Nouveautés, Pro-

visinne, Epiceries «1 Lqueuts, Férruunene
de Loulé Mote foul ConsLeuclun « #1 AUITES

fins, etc, ete

Comme M. Lomb 6 ashete Loules ses

marcnendisee argent compdacl, of vcudra 3)

un tas prix étonuant. Et les acheteurs peu-

vent Are cont Bin we de an qu Lie pr}
emt le rade ;

Qu'un seul et BAS PRIX
SPLqe viaite eat reepérttieusement code

teusce ma met d'aller ailleur<.
st Jaap. 10 Avni1-55.

— ee = --

| POUR L'ANGLETERRE.

MX. C. K. LAROCQUE & Cie
Marchands's Commission

ST. JEAN P. Q.

ONT BESOIN
d'ici au premier Novembre prochain

8,000 MINOTS D'ORGE
de BONNE QUALITÉ qror lraquels ib-
paieront argut comptant Étrancs par dé 1e

Faites parvenir vos Echantillons.
en mentucnant Ia quantité ss cher TH6-
MAS ROY FILS à à "HOTEL BHSAIL-
LON A Si. Soar.
Con Mescimurs achétent aussi argent comp

tant toutes <uétes de prustuits, tels que
GRAINS, BUFR, LAINE ETC. ainsi que
den MOUTONS gran, jeunes «1 vieux

Ie échangent des TWEEDS, FTOPFFS
« FLANELLES qeur de la laine A des con-
ditens qu'er ne peut pas refuses. 1).
pasent le plus grand prix en argent comp
tant sur hrs

Venez low sister et voni= enquérie de
exactitude des faite,

St dean, T Rept. IAT.

8. R, HEBERT
|
|

MEGLCIN VI TERINAIRE

Grau du Collège Vétérinaire de Montzéel
à l'hôtel de @ Hébert, place di; Marché,

Se deaz. 19 Avril, At

"JOSEPH BERTRAND
FORGERON

RUE ST, JEAN
Près de. Presses à juin de M. A. Rortramid.

 

Toutes sortes d'ouvrages en aciet, en for
A en fonte rrécuté Rver goût el dans les

ue court délais.
Su. Jean, 26 (Me 1876,

ENCRE NOUVELLE
MATHIEU PLESSY

un

 

 

 

 

remière qualité ot à han marché, —
vent carte de CHARRBONS

Prix qui defle la COMPÉTITION.
blu de

 

dons ben d'aller s'agirese    
inner de bos et de charbon chez

ML OGAIN, Rue St Georges

se. Jean, | Fevrier 1576retronsséos jiaqu'à l'épanto, son torse
vilu se desainnit avec une vigueur
(range. On out dit unde cos colonnes

lick

lune,d'un seul coup ? masqua an contre l'une cavité béante |

Cola dépond 4 que m'exposerai.

|

Len revons des lauteroes ne parve.|
naient pas nu percer l'obacnrite , ilsw? j LU

vibre que ta 06

|

cummencarent i an dawconidre avant def dont ol Ange aimait à rendre la

tre A aro prune moire ue 4 nd - vendrerama de Ia profondear de Is murcalainre putssaste, une de ces oa

apirale qui paraissait a'enfoncor dana

|

liatudes aux uelles Puget faisait aup
Al n'agit d'an crime ? demanda Ni

mon en re reculant.
-î mot ont oxagéré..…. I! s'agit de

porter l'entablement d'un palais.
Ii était soperbo dans sa laideur, cet

homme plus grand que aature, qui son

tes entrailles de la terre. Simon comp

ta cent aix marches, ot promena les

rétablir un équilibre détruit par‘ une
personne que noue regardons comme
une ennemie mortelle, de la cbâtier

is de
ol na

rrovinnieement de ron urgueil,
ui rendre a ia Gia va liber!
fortune

-Sà «ous choisiasiez pour l'unfermor
le vachot ce la dame de Cosiquen, c'ust
qu'il n'agit d'ane priscanière prise dana
la famille. …

Et quand co serait ? demands Flo
rent

—Mais qu's-telle fait? qu's-telle
tait ? demands Simon,

Elle est ‘obstacle smpbshant le
mariage te (inal aveo Inice de Nati-
gnon; Lot que la lle de Jean Hulgan
nara ‘le ce moude, nalle alliance n'est
possible pour nous... Nous ne dernan-
dana pour elle ui torture raffinée ni
mipplice... Une sande de wiqeentrs.
tion ne la tuera point: notre siswie res
ta cinq sos dans ies oublietten...

Cie serait an crime! en grand cri
me! répéte Simon: la marquise a la
douceur d'au … Bid ne ne
montre ni dare ni hauteine. . File em
brasse ma Hosetie quand elle la rencon
tre, et a tiré un brillant de non doigt

rie A cols de ma fille...
Paine Is marquise de Uostquen, sur

mon salut, monseignenr Florent !
—Dix mille livrve pour ton affection !

dit le comte.
-Ceo serait un bean denier aans dou-

te poutjam panvre intendantcomme ae
mais (gut lo repos do moa nnits sen
irait, ol jo consentals A devenir voire

rayons de na lantorne aur la muraille
piscée en face «lo lui.
Malgré lu longueur «tn temps éconté,

il était tucile de reconnaitre un carré
de maçonnerie plua récente. L'inten
dant le hauvta du pic quel tenait à la

maine!

Le

muraille nonas comme ai

derrière ele ne tr mvait un vide

Sent A! ft Simon

Le premieril attaqua Ia maçonnerie,
quand ace bras roidis refu-drent le ser.
vice, il pagsa le pic à Fioreut. Chacun

d'enx travailla tour À tone pendant toa.

te I+ nuit. Aux premières blancheurs
de l'aube, la porte se trouva complète
ment détnnognée.

Cette porte était eu lmis «{ “ouverte
d'un trgiltis de fer qui lu rendait dupe
rolutidé à toute épronve. .

Florent fouille Jane ln proche dason

habit of en retira ne morreau de tire

EL l'amoilit dans La panme de nes maion,

 

 peis. l'appayant fortement sur l'aurer
ture cle [a aorrare, il tetirn une em

prointe exacte qu'il soumis à l'appré
ciation de tinel. ;
4"ent bien, dit celui ci, ot mainte

nant, guava ta faire 7 i
. Commander Ia clef cher. Jean I'En

clame, répondit Florent,
Ua moment après, lew tie compli

con remoutment l'escalier, la porte de
pierre seroformait, et lue deux frères

rentraiont cher oux, tandis que Simon
suivnit Ja muraille des communa aver

na redoublement de précaution.
Quand Nl péuéten cher. tui, It fut tout

purpris d'entendre len nnne du clavecin

at

la

voix de Honette

|

Senlemeut cotte complice. len remorde m'ôteraion( te
sommeil, ot.

- Diz mille livres posr tes remorie ! ;
ayoate Floreat ‘

inne était assourdie on quelyue sot-
ve notes n'étouflaient sous les

lovait des marteaux aurai lourds que
celui de Thor, le dien rcandinave, et
tordait des barren du fer rouge comme
un enfant plie ane corde de jonc.

Lwraque le foyer Numboit. jetant nos
luears incandescentes au fond ‘de !a for

i ge, que les étinevilen tourhilionnatent,
que lo roulliet grondaity que dans l'at-
masphère erbranée pemait, re ossi
nant en noir sur ce fond écarlaie, la
forme gigantesque de Jean l'Enclame,
on se croyait transporté dans en autre
mone, et les plan fantastiques récits
somiblaient prrsililes

Jean éteit né permmnnage de légende.
UH n'irrita d'abont de <e voir re
de tour avec ane norte de vraiste ; 1j
#'y habitus epsnite, of linil par a'en cé-
jenir. 11 prit gnâût À son isofement, Tt
ne plia À la vie sauvage et rede qu'on
lai imposait. ” Ce fr, ron no pelt À ai.
mer an frrge, oéa aritils, an rnaîse,
aver nne norte d'emportement
né.
aton de ann visage il n'effé
rendre pias trriible. Lèe qu'on aper.
cavait Jean, ceint de son tablier de amie
et mn tmartean sur l'épaule, ion meispos
se fermaient les enfants poasssientdes

 

et les hotames détoarnsient la tête
de point être obligée d'échanger an sa

ye irde l'heure ob i compritrtie que

jamais il ne trouverait de sympathie oé1-

ET DEVANT ARRIVER

Lain de tenter d'adoncir l'ex oe
doa]dens over,un

MAISON CANADIENNE

crin d'effroi, les femmes ne ri 8,

|

sein l'épiceries et liqueurs de choix de  do.sie layers, et l'accent était faible

d'aécuoil dans le village, Jean "Esch {3èwr route de Beocx LaBocées)
me pros cette que la suite NT. JEAN.
devait re 0:
—-Uu ne vont pas s'aime, qu MOI Vous are tnte-bien servis, of vous sates

vedoutern ! du bon. Les prix sont très-bas.
A Continuer. 8. Jean. LÉ Avril 1877.

C. VILLEMAIRE & CIE.

FERBLANTIERS

noisé étalli< aut ln rur Se. Jacques, vis-dovia
l'Elôtel Liussilton, où ils eutreprennentcomme
par le passé, tiuites sortes d'ouvrages en
ferhlanterie.

St Jean, 7 Nov. 1876.

 

 

TONNES

CHARBON
EN MAIN

BAS PRIX.
Succession Je. RISRETT.

 

N'oublies pas de faire une visite au me

M. HAY
RUE RICHELIEU

Médaille de Mérur Àl'Yng.
de Vienne 1612.

FACRE ROUY.DOLBLE VIOLET
A CoPiRa

day boutes les grandesvi eeminitrations
Iépéé chez Lous les papetier

V1 les homnes maisons
Canode.

JR. MeNULTY
«11e paire qu'il Gent + sou

it. blusetnyut

Nouvelle bâtisse 3. KB. Mulleur
Rue Richeliou

an grand assortiment général de

Marchandises Sèches
GROCERIES, FERRONNERIE, HUILE,

PEINTURE, VITRES,
© toutes artes Particles pour bâtisse,

 

A. sit

Grande quantité de Robes de

Cariales à trèe-bon marché.

MVenez faire nue visite et vour serez
sai

86 Jean, 29 Septembre 1876.

 

F. X.LANIER
Muissier & Cetlecteur,

LANIER & AUGER

Encanteurs Liocenciés
RUE St. CHARLES

Voisin de M. Nadeau, père.
a Jean, 18 Août 1876

3. À FOUNIER

NOTAIRE

Res Jacqrus-Caatien.
M. Fournier à ouvert un Du: à

J he * *hurerieeude ofa

ygvsmel i

 

 8. Jean, 16 Juilies 184,

singe POURLA COQUELUCHS

\ i

 

 

  
COMPOSE

UN REMEDE CERTAIN

Tuui dernièrement je que suis ri, ‘A

quekques mutes, de vialentes doulears rbu-
matitmales qui me parslyanient, depuis

quelque temps, le com et lea € ules,et cela:

nue ok application do ¥ Liniment

Copp, ré par b< Révérensen
Sours de la deunidénee,

Ma i«m à été instantanée at presque (à

merceillenae, «4 depois je n'ai par Sessent)

ia plus legére douleur rhummtismsle. od af ;

eu Arai CCAR de Cutter, sp sein de

ma famille et chez des amis À moi, les met:
leuren effets «ft cette préparation dans de
en- de nés ralgie aigue, et Inréconnaisamace
me fait na desc-ip de venir anjourd’hoi ren-

dre ve faible témoignage de mon heureuse

{expériencede cr précieas Ligiment

A

—

NB — Len remésdes cishensus montiortnés
wnt les preparations des Rœurs de. le Pro-
videper  Fiant convainée de leur efficace:

te, nous nous faisms un devoir de learer
commander a usage de tons ceux quev

ont hesoits

Digs por ers Preparations che:

LAVIOLBTTE & NELSON
PHARMACIENS.

215 RUE NOTRE-DAME
Pres de la tue st Gabriel,

MONTREAL
ler Anite, 1537

PLUS DE

CHEVEUX CRIS

RENOVATEUR PARISIEN
DE LUBY
Article de Toflette

indispensable pour la
jeunesse perpétuelle

des Cheveux.

Centtone cher que Rue sutre
ration de ee genre, cer jar son usmge sn
peut «e dispenser d'huite et de Iipppmade.
En vente chez toits ln Pharmaciens en

grandes Louteillen de 58 ctr, du eix bou-
teilles pour $3,640.

Entrepôt Général à Montréplyches Ie

DEVINS'& BOLTON
Veins da Palais de Justice

MONTREAL.
Ter Ao, 1870.

 

HOTEL DELA CITE

OLIVIER HÉBERT
PLACE DC MARCHÉ A9, JFAŸ.

Bonne pension — Awesi bonne cour ob boy
nés veuties pont In comm lit des

Vea agears
Se dean, 9 Féêcrer 1-6 :

| LA VELOOTINE.
CH. FAY,

Est une Wee ale Tig gpéelide
Hinuth, par rom.
e action safutnire

PEE A pean.
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HOTEL RICHELIEU?

Coin des rues Notre-Dame et!
St. Vincent . .

VIS-A-VIS LE PALAIS DEJUSTICE

MONTREAL

Le nouvel Hôtel Richelieu n'est

plus

l’anci
établisaement que tous les ails "
Çuia ont vinité pendant quaraute ans.

L'uncien Hôtel Richelieu n’estne partie du nore] Meet MT

É

SU vCHER 8 achelh Sut 1¢ grand blot voleinl’ancien Mablissersent

ef

TaToavoHI 7 en
hue] de première clad oh} ve tou-ten lee améliotations den grands Plablisse.
mepte de ce genre enr le Continent.

LES PRIXSONTMODRREZS

riertekrmbtchacan peut s'en convaificre en y laisant une

On trouve Len cemtsibus de Pisseskdi Marré-
vbe de tous les betean. 4 vopoum!
leo trains de chomiss de for mue

ISLDORF B DUROGEEN; »-
Ter Août, 1827. Proprisesion.

Pre1CER
AVOCAT... ;

NO. 8 ROK ST. HAR?
ST.UEANP.Q "

7 août 1877. ;

 

 

  

pm.

vi
a

Allama d 1205 RB en, arrive à St
30 pie. Hi 1 \

 

est maintenant prêt comme

plus il est décidé d'

fine 19

€ Apitesus, etc, en zinc, tout

  

  

    

   

 

LIGNE DEL'AIR

TAN & MONTREAL

e {a plus aneienne 404a plus coui.
Tous les trains sont munis de plateformen

 

MILLER
LE et ode

NIMENT coupost  VRITILATECRS WRSTINGROLYD,

POUR te FARES DOE TOUR inMontréal i

Rhumatisme, Ete. Ca à tohviaLowell, aussi poutButi
iletiwo.

EXPRESS DF. NUIT part de Montréal à
BL Jean 4 p. m: Be. Albans °p m.

¢ Boston. Worcester, Springfield, Tro,
bens et NewYork, areivant Boston +

7.308. m., of A Wew-York d 7 à. 20, part 4
Montréal pour Waterloo à 2.45

Via train part de St. Albans
Se Jean d 160.50. a.m.

TRAINS ALLANT AT NORD

Fe aise

8. 14, New-london 5 a. m.Sptinghield & an,
8.30 5. tn. ae retire avec le rapi betraiux

- LM

EePEJOURjade Boston i »

quitiass Nesorlgd 4. 8. mn.St. AL
os636 venAYR Versa. A + 40 |
arnha et el f

TeNUIT past deBeat© |
! Vi i tn.

vidTroy P Se Xone wm a
vg Shqip A368 ny Montréal +

AIN D'ACCOMATATION part dr 5,
Jeun +

TRAIN PORTER de Waterloo à 54:
sup. arrive A Ne. Shen TAY a. an—an 2
tong, il part de Se. Jean 1040p. 1m 1 à
rive 4 Waterloo 4 6.26. p. 10.

TRAIN MIXTF. parl Je St. Jean à + 4°
a.m. arrive à Waterloo à 2.30 a wm. retun
ue de Waterloo à 10,40 x m. arrive x =
Jesh 43.30 p. mm.

Un train d’accommodation part de =.
Jean à T.lée. mm. arrived Soy Albans à
11356 m. PR
Des chara salons Pullman sont attachés

aux trains de l’express de jour entre Mors-
réal el Buston.

Dies chars dortoire Pullman * sont atua
ché aux train« expres: de nuit entre Mout
rial ot Boston ot eutrddbantrénl 4 Spring:
field, et dea chars lorwire de Wagner entre
St Albgias ++ New.Yayk . vià Troy.
Pour les billets et oppaiions de tret, <'a-

dresser au bnrean du entral Vermont, St
Jean. P. Q.

kB. FUTVOYE.
t

J. W. HOBART.
Sarintegdant-Général

fk. Albans; 7 juillel 1876.

LAINE! LAINE!
Les soussignés out besoin de

50,000 BS.

LAINE
Pour laquelle ile paisront argent comptent
le plus Laut prix.

JAMES NACPHERSON & Ce.
8¢ Jans, & juillet L435.

FEU!FEU |!
ROTEGEZ vos Litinesa conire le fen
en faisant usages de la peinture & 1%

  

{preuve du feu et du ciment pour couvertures
de Sparham.

Il est indeatruetiblo et ne
Brule point.

nt be complètement à l'épreuve du feu +
enux. Comnichen et autres parties en

bola do 1a bétiège.
‘ous les grands incendien naissent d'une

parcelle ; fes bfandons ve parcelles enflame
méa, trausporiés par le vent, tcambont sur
Jen bardesux den toits, qui prennent fer
iaimédiatement. {Leten récent et désestreue
de Eu. Jean, prouve pleinement ee fait ]
La peinture «te Bpnrherh ent Is seule dans

e le qui noit à l'épreuve «lu feu.
pute raBison recouverte On Danitaux ou

friche devreit recevoir une conche lo gt
 Cu Fay, 9 rae de ta Pais te printare, qui atit du feu, qui préfée

A Paris. wele kin, Je ferblanc et le fer et fe fait du
rer denx fois plus longtempa. Ua toit rest”
u de cetle pélntare resterait intaci, quénd

cette peinture resterait par-des
"ue,

JOHN GILIESPER, Agent.
St. Jean, 8 Févriee 1877, ser

JOHN HOWIE
Ferblantier.

RUR RICHELIEU

14 son ancienne rénidence)

r le passé à
ntetie. De

les récents airen-
les et des four

A pour 010 meilleur marché qu'a
1e

» John jowie annonce aussi qu'il a en
in une riche variété de corniches,

n à être
At-densuriden portes,Lg
Avie uz perhonnen qui Létissent, et
irons.actsde gracieux ornements. à

Fair ‘ toutes torte de fr

hen, de vendre

bon merebé,
M Jegp, LI Nov. 183.

A VENDRE
“ SYESE

de
eu, Conteneut vo demi

#6 biti & neuf d'une maison

res rociins, Vadis or des

 

ST. JRAX P. Q


